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SAINT JEAN, P. Q,LE VOTE SUR LE REFERENDUM LA VIE TROP CHERE demain, e’est-à-dire que le mart hand devrait annoncer de préférence la 
veille de uc-h journée* qui accusent une haïsse dans ses affaires, ce système 
encore une fols amènerait un équilibre parfait entre chaque Jour de la 
semaine. o rira lie libéral du District d'Ibcnille
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11 est pour le moins singulier d'avoir à constater que, maintenant 
que la guerre est finie et que, par conséquent, noua devrions avoir un 
surplus d'approvisionnement, eu raison même de lu diminution de nos 
exportations de produits, les prix de toutes les choses nécessaires à lu 
vie continuent fi monter. Iles enquêtes faites dans les grandes villes 
comme Montréal, ont révélé «1er choses Inconcevables. Ainsi, par exemple, 
c ertains fabricants de beurre essayaient d’excuser la cherté de ce produit 
par une prétendue rareté de lu matière première: le lait. D'autre part, 
un a appris que depuis quelque temps, les distributeurs de la il dans la 
ville, refusent de grandes quantités de lait yfferies par les producteurs, 
sous prétexte que la quantité actuelle est amplement suffisante pour 
répondre aux besoins des consommateurs. Mais alors, que devient le 
prétexte de rareté? Quelle autre explication donner au prix exorbitant 
«lu beurre, si ce n'est le parti pris d'exploitation du public? Mais il nous 
semblait qu'un avait trouvé un remède au mal, il n'v a pas très longtemps. 
Alors que le gouvernement federal s'évertuait à créer toute- suites de 
restrictions et de commissions administratives, mais aussi a négliger «le 
contrôler les prix «les vivres, notre conseil municipal eut l’excellente i«b e 
de faire pour son compte, ce que le gouvernement ne voulav pas faire 
11 nomma une commission avec pouvoirs de s’enquérir et d amener les 
«llstributeurs à entendre raison. Nous avions pu supposer, «lors, qu«* 
cette commission démontri-rait l’utilité «le sa création. Mais, comme la

Cette Idée d'équilibrer ainsi le chiffre d'affaires au moyen de l’annonce, 
n'est pas partagée de tous et a donné lieu à d'itm t• séantes remarques ré- 
«eminent.

Vit gérant d'annonces pour une maison Importante de l'ouest de Mont­
réal. croit qu'il est Impossible d'arriver à un tel équilibre dans Montréal. Les 
gens sont payés, quelques-uns le mercredi, la plupart le vendredi ou le 
samedi, et c'est durant ces Jours et le lundi qu'ils achètent. SI nous ne 
faisions pas d'annonce» considérables le Jeudi, par exemple, il arriverait que 
l'acheteur trait un peu part ut ; annoncer au commencement «le la semaine, 
au moment où il a moins d'argent, ce serait lui mettre l'eau à la bouche, 
mais « «• ne serait pas un moyen d'amener <1«; l'eau au moulin.

Le professionnel de l'annonce s'en tient, cependant, a son système, 
faisant remarquer qui le détaillant ne peut pas arriver à équilibrer son 
chiffre d'affaires en tin Jour, mais qu'à la longue, par une annonce suivie 
et pratique, Il arrivera à ce r sultat et il vit résultera un grand profit pour 
son commerce.

C'est Jeudi prochain, le 10 avril, que, grAce à une législation très 
large du parlement de Québec, le peuple de notre province pourra dire 
franchement et en toute liberté, s'il désire ou non s'assurer le privilég*- 
de boire «le lu bière ou du vin. selon que les deux seront contrôlé» par 
l’autorité, quant au degré d'alcool qu'ils pourront contenir.

Lit question est «l'une grande Importance et vaut d'être considérée 
Il faut que Jeu«ll prochain, chaeun de nous en ait fait
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à son mérite.
une étude sérieuse, approfondie et soit en état de donner un verdict que
nous prévoyons devoir être Irrévocable.

Ht d'abord, quelle est la situation actuelle et étudions-la 
Lan dernier, le parlement de Québec, par un vote écrasant et qui 

ne pouvait laisser subsister aucun doute sur sa valeur, décréta une loi de 
prohibition totale pour toute la province II s'agissait en 1 occurrence, 
de tuer et faire disparaître un monstre qui avait entrepris «le décliner notre 
population et qui n'avait que trop «le succès: l'alcoolisme. On voulait 
tuer le mal «laits ses racines même et l'on frappait un grand coup. Dans

LE JUS DE CITRON ENLEVE 
LES TACHES DE ROUSSEUR
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toutes l.s parties du pays, on organisait «les sociétés destinées U créer 
une parfaite coopération, afin de faire di-paraître l'intempérance «laits le 
boire et lui substituer une pratique sévère «le tempérance, 
superbe et méritait l'appui cordial et empressé qu’on lui assurait de 

L'Idée. «Tailleurs n'était pas nouvelle; elle avait fait son chemin
Mais de l'excellence

.Mftt-z le jus «le deux eltroLs dans 
iliif bouteille 
iTOrcharil While, agitez bien la bou­
teille ft vous obtiendrez un quart de 
■ hopitie de la meilleure lotion contre 
les tacit* - de rousseur • t le teint Jau­
ne. un • •mbvll.-.-.-ur du teint au plus 
bas prix possible.

Votre épii 1er a b's élirons et tout 
pharma- ien ou parfumeur vous four 
iiira troi one, Tt)r< hard White |s«ur 
<1 Uelquea -ou- Ave « elle lotlOD douce 
«•t aromatique, tna.-sez vous le visage, 
le cou. les bras et les mains, tous les 
Jours, voyez disparaître les taches d* 
rousseur ci les teintes Jaune** et com­
me votre peau «{••vendra claire, dou- 
«v * t blanche Oui! « est inoffensif 
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La Session Fédéral intenant trois onces
L'idée était

Ottawa, L'7. Il «‘si .-iiti-mlu que sir Robert llonl-ui vu nous revenir bien­
tôt Notre représentant à la conférence de la paix a câblé à Sir Thomas 
White !«• priant «le mettre tin à la rumeur qu'il était sur !<• point d'accepter 
le poste d'ambassadeur britannique à Washington. « « tte haute et im- 
p«.riante fonction ne parait pas !«• tenter II revumira au Canada pour 
repnmlre les r-lies «lu pouvoir qu'il a temporalrem«‘iit laissées aux mains 
«le Sir Thomas White

La lec ture «lu message du premier ministre a * t- -alliée par la droite 
<!«• longs « t enthousiastes applaudissements L- doux sections du bloc 
unioniste voient sans doute en lui un sauveur II est • ntendu que le gou- 
\«Tu* tuent marque le pas. que le ministre «les finances ne peut faire l'exposé 
«le son budget sans que M Hordeti y donne sa sanction, tant la position est 
délicate sur le» questions de tarif. Lee chaussures trop étroites ou qui

Toute la discussion aujourd’hui a roulé sur une résolution présentée foDt ma| aux pje(is , ng« ndr«nt dev 
«laits le but «le renouveler le bill de l'épargne de la lumière du jour La Cors , p RP,nèdc d Holloway pour les 
résolution a été Introduite par le Major Cooper et la discussion s'est faite (*ors pst CP qu*it faut pour ,pç {aire 
sans considération «les lignes «le partis. disparaître

Les opinions ont été données ouvertement, sans la moindre contrainte bouteille sans retard et guérissez vos 
«•t de tous les points le vue imaginables.

On apporte comme raisons contre la résolution les ennuis causés aux 
laitiers, car il n'est pas aussi faille de changer les habitudes des vaches 
que d'avancer ou de reculer les aiguilles «les horloges.

Sont en faveur «le la résolution, les ouvriers «•! les employés de 
toutes les classes ainsi que les habitants «les villes en général Cette 
mesure favorise le> travailleurs «les centres urbains. * i est favorable A Vanté 
lioratlon de la sant- do écoliers, rencontre les désir» de toutes les classes 
••t à l'heure actuelle nous permet «le coordonner nos communications par 
voles ferrées avec telles de la grande république voisine

Durant I s expressions d'opinion, sir Thomas White se prononça eu 
faveur «le l'amendement Mackie, à savoir que le gouvernement ne se 
pronom c pas sur celle question en 1919.

Le voie a été de 105 en faveur de l'amendement Mackie et ">0 contre.
La mesure do l'économie «le la lumière du Jour a donc - té renversée 

par une majorité «le 55 voix.
Pour une fois, 1 expression bien tranchée dos cultivateurs et des gens 

«le la campagne en général a fini par triompher .
Les citadins regretteront sans doute que la Chambre se soit pronom « e 

contre cette mesure.
Au moins 40 «1* putés ont exprimé leur opinion sur «•• sujet.

rien passé d'extraordinaire aux Communes

partout
ailleurs et. notamment, dans la province d'Ontario.
«lu principe A la réalisation «lu dessein, i! y avait un abîme et l'on s'en 
aperçut A temps, chez nous, du moins.

Il n'y avait A peine que quelques mois que la loi Scott applicable dans 
les municipalités en vertu de la loi provinciale était en vigueur dans 
certaines villes Québec, par exemple que l'on s'aperçut que le mal 
que l'on avait voulu tuer, s'aggravait par la force «le complications impré- 

LA où l'on avait fait «llaparaltre les débits autorisé*

presque totalité des commissions, il semble quelle ait fait faillite.
Sur notre marché municipal même, on se plaît A exploit r le public 

«tuant aux prix «les produits et personne n'est IA pour réclamer ol'fii ielle- 
On nous apporte «les produits rognée, comme par exemple h-smi-lit

pieds de céleri, dépourvus de racine et de trognon et personne n'est là
pour réclamer officiellement. La commission municipale a-t-elle fait 
des démarches en vue d'obtenir satisfaction pour le consommateur? lai 
commission a-t-elle Jamais fait un rapport quelconque au cons . Si elle 
n'a rien fait de tout cela, nous demandons respectueusement aux membres 
du conseil de lui demander compte et de prendre les aeoyei d'obtenir 
maintenant, ce que le consommateur demande depuis ai loin••■mps: un 
contrôle effectif des prix des produits de la ferme, de la boucherie, de la 
boulangerie, etc.

vues dans le temps, 
et licenciés légalement, surgissaient, à raison de deux contre un, des 
débits clandestins mille fois plus dangereux que les premiers, en raison 
même de la difficulté à les localiser dans leurs cachettes et de la qualité 
Inférieure des produits qu'ils livraient à la consommation. Au lieu de 
disparaître, le mal prenait des proportions plus terrifiantes qu'auparavant. 
Le médecin avait diagnostiqué à faux et le patient, à qui il avait admt 
nistré par erreur un poison, allait mourir. A ce moment précis où le 
malade allait de mal en pire. !a clameur populaire s'éleva, protestant avec 
force et fut entendue des ministres du gouvernement de Québec. A l'en­
contre de ceux qui demandaient envers et contre tout, d’assécher la pro­
vince pour la sauver, la masse, populaire, celle qui peine, qui souffre, 
qui a besoin de l'oasis rafraîchissante, demanda le rappel de la loi tota­
lement prohibitive, afin qu'il lui fut permis, après la Journée de dur 
labeur, le soir, en rentrant au foyer, de se donner la Jouissance récon­
fortante d'un verre ou de lib re ou de vin 
franchement qu’ils avaient besoin non pas caprice de récupérer en partie 
des forces dépensées durant )•• Jour, avant que de se mettre à table et 
demander à un estomac délabré par la fatigue, de digérer un repas abso­
lument nécessaire A la subsistance., nécessaire pour produire l'énergie

o-o-o

GUERRE A LA TURERCULOSE Procurez-vou* t-t une

cors
L'opinion des docteurs est contradictoire en ce qui concerne le degré- 

de transmission de la tuberculose d'un individu à un autn Certains 
prétendent que cette affection n'est contagieuse que par inoculation; d'au­
tres affirment que l'on est contaminé par l'absorption des bacides par les 
voies respiratoires.

Mais ce ‘qui est rassurant pour les malades, c’est que les <1«-- rears sont 
unanimes à déclarer que cette maladie, réputée terrible, est parfaitement 
guérissable lorsqu'elle est prise à ses débuts.

On insiste sur cette affirmation qu elle est guérissable quand elle est 
traitée énergiquement dès les premiers symptômes; et cette vérité, qui 
découle de nombreuses observations et de multiples expériences, ne saurait 
être assez répandue.

Si la tuberculose était transmissible au même degré que certaines ma­
ladies épidémiques, aucun «le nous n'échapperait à lu contagion, puisque 
nul d'entre nous n'a été exposé cent fois à côtoyer un individu atteint de 
tu»>or<-ii'o8»-. dans la rue. dans un compartiment de chemin de fer, dans
un salon, dans une église, dans un café.

Les plus éminents cliniciens du siècle dernier: La-nm-r. Trousseau, 
l'edoux. Peter et Louis niaient de la façon lu plus formelle la « ontagion 
i\e ];» tuberculose.

Le» do- leurs Kels< h et Carton considèrent la tuberculose connu- une 
dé, lu ance organique, due il l b r -lit,. à I'alcoollsm» au surmenau- au 
manque d’hygiène, à tu - alimentation négligée, a l ltabi a ou insalubre, à 
la misère surtout.

C'est la misère qui prepare le so! où I, virulent bacille -!<■ Ko-h 
prospérera l'n organique d-lulli- offre une proi- fa- 1.- nu terrible ' au. 
Or. vu sa : que le gerille d- fl- ail s.- développe •' 
privées d'air et d-- lumière, dans les 'midis où d- notiibr- 
entassées dans des conditions d "hygiène déplorables et • minemment avo 
râbles à la pullulation du bacille Quand bien même elle ne serait pas 
contagieuse autrement que par inoculation, on comprendra que la maladie 
peut sv transmettre -le l'un a l'autre des habitants -1- -s maisons trop 
peu hygiéniques, par l'absorption constante d'une grande quantité -b mi­
crobes qui pénètrent dans l’organisme, soit par une muqueuse écaillé, soit 
par une plaie ou une blessure de la peau, soit par la fissure due à une 
inflammation des organes respiratoires.

On diminue donc les dangers de contagion en diminuant l'intensité des 
germes nu ifs dans les habitations, en a- rant les ateliers et les maison» en 
améliorant 1- s conditions d'hygiène des classes pauvres, <!••« groupements 
-le personnes.

La tuberculose est un fléau dont il faut une bonne lois se débarrasser 
Pour lu! faire une guerre victorieuse, il faut transformer les cond"»ons 
sociales des ouvriers, des humbles, protéger l'enfance ; enseigner à tous les 
bienfaits du grand air. les vertus du bon soleil qui raniment les plantes 
étiolées, qui rendent la vigueur et la santé aux chétifs, aux débilités

11 n’est pus de remède meilleur, ni plus efficace «outre la tuberculose, 
que le grand air chargé d'oxygène «le la campagne ou «les rivages «le la mer

De l'air, du sobul à profusion dans les écoles ; dans les préaux Elar­
gissons les rues que nous devons construire; obligeons les architectes à 
soumettre les plans des maisons qui doivent abriter des familles nom­
breuses. afin quelles soient vastes. claires, aérées encourageons les em­
ployés et ouvriers à habiter loin des « entres, hors des ' r-qi denses agglo­
mérations; enrichissons toutes les villes de squares, de Jardins, «le pronu- 
tiades, de places; mettons du soleil partout où il y a le l'ombre, et la 
tubemtlose vaincue, battra en retraite.

—— —— — —- 0-0-0- •* - ——

PETITES ANNONCES
\ VKMtlfK

l'n poeie . t une fournaise à vendre, 
six mois d'usage seul, nient S'adres­
ser M s Daudelin, 77 rue Cham­
plain, Suint-Jean

Ces braves gens exposèrent

---- 0-0-0
•m»i un sque demande le travail de chaque Jour. Et ces mêmes gens ajoutaient : 

" Il y aura toujours «le l'alcool bon nu mauvais et c'est à lui qu'il faudra 
avoir recours pour stimuler des forces chancelantes. Toutefois, ce sti­
mulant. tôt ou tard, finira par nous tuer tous. Pour éviter ou retarder 
ce dénouement fatal, qu'il flous soit permis de substituer à l'alcool violent, 
la bière et le vin. stimulants aussi, mais surtout nutritifs."

Et le gouvernement, devant les suppliques des «leux camps en pré­
sence. h répondu: "Qu'il soit fait selon que vous le voulez. Le jeudi, 
in avril prochain, vous serez appelés à voter, pour décider ce que vous de­
vrez obtenir. Selon que vous l'aurez voulu, vous aurez «lu vin et de la 
bière ou vous n’en aurez pas."

("est donc maintenant a i peuple de d'-ciiler «le son propre sort.
Mais il faudra voter 11 ne faudra pas s'en tenir A compter sur son

* Ti* z Denis Trudeau, pâtis o r. Nu.
Saint-Jean, 

no, * »
Suint-Jacques 

gâteaux d.
. rue 
S] un» 
anniversaires et pour limi­
tai •
mande remplie avei soin

p» "ir
irvuns- 

i om 
45-h-t.
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WIS XI \ DXMES K T DEMOISELLES

Dès Jeudi de la semaine prochaine, 
les dames et les demoiselles qui dé­
sirent apprendre l.i 
parisienne, pour dam-

i i v i
A « Hôtel 
I M. le

• ou pv-railleur, 
et demoiselles,

11 Ilei Mtau ,i d< collpe qui sera don ri»
I.angevin, rue 
professeur A Dut:renier

-----------*
11 U 1(1 4 X » MiK>

A vendre, si 
Richelieu Grandeur 
le s U per fi- le. A six 
Jean et deux mille - 

Bonne mais 
n'enta de ferme S'adresser A 
l.onl. R R \o 1, Saint-Jean 
4 fi-e-f

aujourd'hui R • •' 1 : - I. pé
gouvernement a fait faire un pas A quelques hill:. tuais il y a eu 

C'est d'ailleurs ce qui arrive après d
ne celui d'hier sur l'épargne

Levoisin qui votera
Vallons pas r-'p- ter notre faute -h- 1917. a!-»r que -les milliers d'oppo- 

sit lonnlste *., eu s'abstenant -!•• voter
qui a entrepris -le nous rendre malheureux avant de nous d-vorer 

fd'abstention. Que tous les voleurs soient à leur poste 
pomme, champion? de la justice, de la vérité, de 1 honneur. de la vraie 
tempérance et non comme des suppôts de la prohibition 
l'ivrognerie déguisée, de la violence, du fanatisme et de la persécution.

Ecrasons d’abord l'infâme prohibition: ensuite nous écraserons l'Ivro­
gnerie par îles moyens Justes et raisonnables

peu -le discus- '«m 
oil il y a -le débats un peu moitvem-
tr­

im donné la victoire au monstre
l'a 8

Terre • rang
• ponts 

• sain:
■ t demi -i- -i.iint- 

b«

de la lumière du jour.
Nous nous permettrons de signaler 

préparer son retour au Canada, vu se tenant plu 
cAbles à la Chambre .

Son message, lu par Sir Thomas White, a pour but de mettre fin .i 
la rumeur qu avait d< - : a r un Jour 
recevoir d'indemnité de l'Allemagne " 
fortement prononcées par la bon- in* de certain» orateurs en faveur d'une in- 
demtut- . el de faire payer ear l'Allemagne les louimage< caus- s par la 
guerre et les frais d»- ce drame sanglant, le Premier Ministre qui ne veut 
pas r- venir au Canada, les mains vides, dénient la rumeur qu'il ait jamais 
tait une telle déclaration

11 nous apportera sans doute de bonnes nouvelles concernant les dé­
bouchés de commerce et l'espoir d'une partie de I industrie de I Allemagne, 

Son Excellent ami Lloyd-George, m le laissera certainement pas prendre 
le chemin du pays sans lui faire un petit cadeau d- la part d-- la Mère-pal rie 

Hier, il déclarait qu'il ne tenait pas à aller aux Etats luis connue 
ambassadeur britannique; aujourd'hui 11 nous fait -lire qu'il n est pas 
opposé a ce que le Canada ait sa part d'indemnit* de guerre 

Voila des bonnes nouvelles 
Tout cela c'est encore peu de choses
Nous avons hftte qu’il revienne, pour voir combien de temps il va 

rester au Canada et surtout chef du parti Unioniste
L'engagement de plusieurs ministres touche a sa fin.
Pour sa part. M Frank Car veil a déclaré qu'il n-tait ; au part; 

que pour la poursuite de la guerre et la d-mobilisât ion
or. nos troupes seront sans doute toutes de retour nu pa> - au com­

ment cm ont de l'été
N- brusquons pas les choses 
Attendons, et nous en verrons -le belles.
Ottawa, ::i II est «.nze heures au cadran de ’a Chain! 

nés. L'Honorable Rodolphe Lemieux vient de soulever «« que nous pour 
rions appeler “Le S- iwlale de la Rivière Saiut-Charle-

Le député de Maisonneuve a acculé le gouvernement sur uu terrain 
I xcessivi-mvnt défavorable et impossible à défendre

Cette question de» terrains achetés et presque payés, sur la Rivière 
Saiut-Charle*. ,i . t- traitée longuement par l'hon. M !.. mieux, A deux re­
prises au cours de la dernière session. Ce soir il a accusé le gouver 
nement de favoriser cette transaction, en ne donnant pas A l'avocat « harg 
de représenter les mt Têts publics, les instructions requises Cette cause 
a été plaid- e devant la Cour de l'Echiquier. Il s'agit du paiement d'une 
somme de $2'-0,0u0 pour des terrains qui. en réalité, ne valent pas $25.000 

Le gouvernement ne semble pas dispos, à produir, les documents von 
cernant relie affaire.

M Lemieux a de lare qu'il lui serait plus facile d, se taire, et de se 
rendre ainsi populaire à peu de frais. Mais, dit-il. connue législateur et 
contribuable, il croyait de son devoir d avertir le gouvernement une fois 
de plus <>n est ali- assez loin, dit-il en finissant, qu'un ne pousse pas 
plus loin ce scandale

Le Dr Reid a dunm une réplique assez malhabile a# député -le 
Maisonneuve

11 s'est attire de ht part de M Men. depute de t.otmmere. une vive 
riposte pour avoir laissé planer des doutes mit le caractère de l'avocat 
du gouvernement dans cette « ausv. M Alphonse Bernier, de Lévis.

M Vieil a déclaré que toute cette affaire lui paraissait louche et mys­
térieuse D’une part, l'an dernier, le ministre de la Justice avait déclaré 
que le gouvernement avait ordonné d'en appeler de toute la somme con­
sentie par la Cour de l'Echiquier. Or. dit le d- put- de I.otbinière. dans 
les mêmes jours, il se rendait à Québec. A la fin de la session, et M Bernier 
lui disait qu'il avait reçu des Instructions d'en appeler pour une pro­
portion île m p <• seulement du jugement rendu par la Cour de l'Echiquier. 

Il y a. dit M Vieil, tout un mystère qui devrait être tiré au clair. 
L'Honorable D D McKenzie continue la discussion et s’étonne que 

sur une question de loi. le gouvernement ait Jugé A propos de faire donner 
une réponse par un médecin

C'est une question sérieuse, dit-il. car il s'agit des argents publics, 
et d’une somme de $250,000. A part cette question qui a tout l’air d'un 
scandale, la Chambre a discuté bien paisiblement certaines questions dont 
deux qui ont irait au bien-être du soldat

Aque Sir Robert Bord vit semble 
Intimement lié

Qu'ils v soient les bah : ut ion: 
famille*- v vent pa r

R Ai•'est-A-dire «I• ■
usepb

Va-"Que nous m- nous attendions pas 
Hors, connue le* Communes se sont ---------444 4--------

t »t n n i i tkii oi xi.t
Aus<i pressage, nettoyage et *epa 

sag- d'habillements et vcstuiu, - . bon 
marché demandés 
Saur Charles. Saint-Jean

o-o-o

Darne Vv h . 1 ' ;«
-4-d-tL’ATMOSPHERE S’EMBRUME —-----—4--4-F-4

I H UNES BE B \ KHIt H
A vendre. ;! chaises de hurt * r ,en 

bon état S'adresser à Albert l’ato- 
lui'i-le. barbier, rue Richelieu 
Jean. 1' q

^-aifit 
4-e fministres et simples députés, se11 e t évident que les unionistes, 

cramponnent au pouvoir avec l'- n rgie de la plus terrible peur qu’il ne leur 
On sent que ceux qui ont inspiré et créé l'unionisme .sont

-----------♦♦♦■♦-----------
mint x vexi»iosoit enlevé,

convaincus qu’avec sa fin 11 entraînerait leur propre ruine politique. C'est 
pourquoi il est devenu pour eux d'une vitale importance que le gouver-

Aussitôt la décision prise, la presse A la

b * u ri, mesurant ::k x 13 pu-ti- 
beau-oup -i,* logement, bon » : -nier 
j>--.ir h* fourrage, finie très - L. ud-.-- 
«upii: • bonne condition. S.. r

l .i-i i.*r x Galipeau, coin ht.-he 
lh i • t < : n t Georges, Saint-J-.,
J n-o.

ai- ■

nement actuel soit maintenu 
dévotion du gouvernement n'a rien eu >!•• plus pressé que de répandre des 
flots d’encre pour louer la sagesse et le patriotisme de cette décision 11 
se peut que le gouvernement puisse continuer encore quelque temps à 
chanceler avant que de tomber; mais au prix de quels sacrifies do principes 
politiques* Nous comprenons la position des libéraux qui. croyant véri­
tablement que la loi du service militaire fut essentielle pour gagner la 

décidèrent d appuyer le gouvernement Jusqu'à c e que la guerre fut

i-O-l
X X EN Bill

■ ■

"Utpr, liant un magasin, logern, pri 
v-. remise, écurie, etc bâtis*.

d,- campagne • • Ldr.-
guerre, 
finie et gagnée.

'ouïes
neuve? ; ’ arpents d» terre. . tout 

-«u- à 150 pieds de la gare I Qj 
rard Station. L endroit est 
pour fair- $10,000.00 da flair- par
H

MaisNous n'approuvons pas leur attitude; mais nous la comprenons 
ce que nous nous obstinons A ne pas comprendre, c'est que des libéraux, 
ayant sauté avec le gouvernement dans l'unique but de contribuer à gagner 
la guerre, puissent det,-curer en office maintenant que la guerre est gagnée. 
Quand le gouvernement unioniste fut formé, il n'y avait pas de doute, dans 
l'esprit des hommes sincères, que sa durée se limiterait a celle de la guerre. 
Et nous n’hésitons pas A dire qtle les candidats du gouvernement ont reçu 
des centaines de milliers ,1e votes qu’ils n'eussent pas reçus sans cet vu

propice< otntmi-
S'iulresser à V. O. (,- vais 
ri 42-h-f.C’EST DTN LIBERAL Sain

X X 1 \ |IICI'
I iv r i eut discours «!•• l'hon Mackenzie King, au Monument National, 

retenons au moins les paroles suivantes: " Puisque le* sacrifices de nos 
hommes furent faits pour faire triompher les idées de droit et de Justice, 
après l'écrasement de lr force matérielle mise au service de? pires cupidités, 
la vérité, le droit et la justice doivent être maintenant la hase de notre 

Il est temps que l'ouvrier, le patron, le capital et le

M Nar s. v Larocque, 7.1 ru* <ala- 
berry. Saint-Jean, offre en vente son
• pli elle e' s.l propriété SISPS ail COill

d's rites Salahvrry et S .tint Pau 
-■ retir» des affaires, en vendra a 

■ onditiotis faciles; le commerce est 
établi depuis 4 ans et on 
grosses affaires il y u deux loge­

s adres-

Maintenant que ces messieurs unionistes an-condition sous-entendue 
nom ent leur intention d'adhérer au bloc indéfiniment quoique la guerre

II

soit finie depuis près de cinq mois, cela umts paraît ressembler à un renon­
cement à la bonne foi. réédification sociale 

travail ne se considèrent plus comme des ennemis mais comme des colla
fait dt

Tout d'abord, on nous avait ditQuand cet état de chose finira-t-il? 
que la formation du gouvernement unioniste était nécessaire pour gagner 

On nous dit maintenant que son maintien est non moins néres-
Si cela peut faire

n,> ut* vii plus de l'épicerie 
-cr «liez M Larocqueborateurs." L’orateur, en parlant de mettre plus de Justice et d'harmonie 

dans la grande famille canadienne, a vraiment fait oeuvre de patriote. j-n-o
-o-o-o-- ----la guerre

«aire h la solution des problèmes de reconstruction 
l'affaire des crampons, nous ne serions pas étonnés d'entendre ajouter, 
bientôt, qu'il faut que ce gouvernement soit continué en confiance pour 
qu'il assiste au triomphe d'avoir surmonté les difficultés de la période 

Ht cela pourrait encore continuer " ad Infinitum \

Logis à louert" La Presse "j
-0-0-0

SAVOIR ANNONCER Ait deuxieme tage. log.s 
avec plancher en bois dur 
fait. 7 pièces, terrain à cultiver. *u 
Possession au 1er mai Prix »2tt.tHt par 
mois. S'adresser de 10 a 1.' heures 
A. M au " Canada Français

ti.u./f
mena.

i de post reconstruction, 
si. fort heureusement pour le pays, la constitution du pays ne permettait 
pas au peuple de dire son mol sur la question, en temps et lieu. Reste A 
aavoit »! un arrêté du conseil r.c décrétera par la pro!orr>«h'*> du 
parlementaire Quoi qu'il en soit et. A quelque date qu'arrivent les pro­
chaines élections, le peuple semble bien résolu A manifester son indignation 
contre le gouvernement tel que constitué et contre les fallacieux prétextes 
dont 11 abuse pour se cramponner au pouvoir, en dépit de tout respect des 
traditions politiques d'un pays qui se targue de démocratie

Dans tous les pays du monde, la reconstruction d'après guerre reposera 
principalement sur le problème fiscal Notre gouvernement actuel compte 
parmi ses membres d'ardents avocats du présent tarif élevé, de même que 
de non moins ardents avocats de la réduction du tarif. Dans l'occurrence, 
les vues des premiers ont évidemment prévalu sur celles des derniers. Par 
conséquent, il est Inutile d'a»tendre du gouvernement actuel une réelle 

Il faut que Carvell. t’aider et t’rorar continuent

L'expérience a démontré que le succès de la vente dépend de trois 
facteurs Importants: l'étalage, l'annonce, le personnel D faut pas par 
exemple dans une vitrine, tendre A exposer tout ce qu'il y a dans le magasin, 
mais bien ce qui correspond aux articles annoncés dans un Journal ou dans 
une revue. En plus il faut exposer la marchandise de façon A ce qu elle 
s’étende plutôt par gradation montante que d'être mise là A tort et A travers.

La dépense qu'un détaillant fait pour l'annonce est en vue de faire plus 
d'affaires; pour cela il faut que lui et son personnel connaissent bien les 
marchandises qu'il a dans son magasin II ne doit donc pas annoncer des 
articles qu'il n'a pas, comme cela arrive parfois. L'annonce, est un s>s- 
t.’me d'éducation; c'est elle qui forme le peuple.

(vrme
I.K NOTA IKK T. lllt\NV\|{|»

Offre a tendre:
l’no ferme dans la L't < Ligne. 

A 7 arpents de Girard Su- 11. 
arpents en superficie.

- Vne ferme, sur le rang IL lie- 
lieu. A environ 2 milles au Sud de la 
cité de St Jean. 4 arpents de front 

1 -Vne propriété comtuen laie et 
résidentielle, en la cite si Jean, 
valant plus de $9.000 00 

4 l'n emplacement, *itué an coin 
nord est des rues St-<"harks et la 
Reine, cite de St-Jean. mesurant 72 x 
72 avec maison et dépendances

Vne terre au Grand Bernier, 3 
milles de Saint-Jean, appartenant A 
Lévis Hébert. 5 arpents x 25, Va veau 
aux léeumes en ciment, cave d» la 
maison en ciment, batteries por 
chéries en ciment. Tou* en parfait or­
dre. Verger de f.00 pommle*<

1

Quand doit-on annoncer? L’expérience voudrait que par l'annonce, un 
marchand puisse faire de telle sorte que la vente d'une Journée ne soit

A Montréal, la grande Journée d'annoncespas moins élevée que l'autre 
de même que la plus grosse Journée d’affaires, est le samedi.

On prétend que. si le marchand annonçait le lundi, le mercredi et 
quelque peu le samedi, cette dernière Journée garderait à peu près son 
même chiffre d'affaires, et le niveau des Journées précédentes serait plus 
élevé qu'il ne l'est actuellement, si bien qu'après un certain temps, le 
chiffre d'affaires s'équilibrerait.

L’annonce devrait être en raison inverse du chiffre d’affaires du len-

réformo de notre tarif, 
à ramper devant l'autel des drosses Affaires.

Que reste-t-il A faire, en définitive, sinon et au plus tôt. remplacer ce 
bloc d'autocrates par un gouvernement libéral? Car les problèmes que nous 

actuellement A résoudre sont ou fiscaux ou sociaux ou les deux iXavons
la fois et c'est pourquoi II faut en confier la solution an libéralisme, al 
nous voulons qu elle soit d'essence démocratique, si nous voulons qu'ç’le 
soit équitable et durable.

v

(Suite sur la 4c page.)
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LE CANADA FRANÇAIS ET LE FRANCO CANADIEN Salnt-.lean, P.<{., 37 MAILS 1911.

L'éloge des PILULES ROUGES de la COMPAGNIE 
CHIMIQUE FRANCO-AMERICAINE eel leU cheque 

leur par lee femmes qui affirment devoir leur 
guérison à leurs heureux effets.

TRKRIRLK M'llM-.MIK m'<unt .lean, T La malle venant 
do I tattle Harbor et dev dépêches re 
(,uvs id anooneent que le nord du 
Labrador est dans une situation pé­
nible qui lui e>t causée par une épi 
démiv d'influetva, de petite vérole et 
de rougeole qui v Revit lk«s rappris
annoncent que m la eéito sud, vin t- 
rinq pour vert des natifs ont suiwm 
l>< Les prenne!s rapporte de la ente 
mu il ne sont arrivés qu'hier 

Ik- la haie de Crie .water jusqu'à 
Nain, I épidémie qui a fait lufte peu 
d.»nt quatre nui- fait disparaître 
presque la mm! . des habitants de 
- elle région \ \ain quarante Terre 
lieu\ l. lis qui Oil* pass I hiver sur la 
i Ati ont suvvomb* et quarante Rsqui 
maux sont niuits, ve qui représente 
presque toute la population de vêtir 
iunite, Okali a tout peidu sa popu 
latioii qui était ne 2'Mi habitants A 
llehron, 2on hah tant sont moits, 
laissant seulement quelques person 
nés pour ensevelir leurs corps Le-, 
survivants ervu • : eut une lusse oit ils

nrpI
T #

9V

mr£i
i

. ■y j t*
WPlusieurs médecins m'avaient traitée pour une Rouge». Je le lis immédiatement et, en moltai de 

douleur de eA té dont je souffrais depuis longtemps. trois mois, la digestion ne in’incommodait plu» et 
J’éuia devenue tellement faible que je devais et j’ét ds beaucoup plu» forte. Mme Joe. Latlaah. 
rester au lit. I*a moindre nourriture que j<* prenais -î>, rue Plainfield, Plainfield, Conn, 
me fatiguait l'estomac. Ht tout cela ne disparais- 
•ait pas. Après avoir écrit au médecin de la Com­
pagnie Chimique Franco-Américaine, j’ai com­
mencé à prendre de» Pilules Rouges qui ont con­
sidérablement augmenté mes forces, ont activé les 
fonctions de mon estomac et m'ont délivré des 
douleurs que je ressentais sans avoir il subir d'o­
pération, comme les médecins nie le recomman­
daient. Mme J os 1 .arrivée, 1<, rue Couillar 1,
Iwouaon (la vis) P. Q.

J’étais obligée de garder le lit presque conti­
nuellement À cause de ma grande fai! !« .-se. M n 
estomac ne supportait pas même l'eau. Je >. of­
frais d'atroces maux de tête, de douleurs dans b s 
jambes, le dos. J'avais consulté trois médecin» 
d'iiit les remède» n avaient eu aucun effet. Com­
me le» Pilules Rouges m'avaient déjà fait du bien, 
je décidai de le» prendre et d'écrire au médecin 
«J»* la C-owipagtiie Chimique Framx»-Américaine.
J'ai rA^ouvré la santé. Je me propo-e bien d'em­
ployer ces mêmes pilules aiis.-i souvent qu’il sera 
nécessaire, certaine qu elle» auront toujours les 
mêmes bon» résultat». Mme Isaac (iarveau, V5, 
rue Main, Waren, R. I.

Depuis deux ans ma santé déclinait sensible­
ment Je me sentais faible et souffrais de dou­
leurs dans lo dos et le» reins, surtout du maux de 
tête. A certain» jour», je souffrais tellement 
qu'on était obligé d'aller chercher un médecin.
Dès que je commençai à prendre des Pilules Ron­
ges, je fila soulagée et avec un peu de persévéran­
ce, je fus guérie. Mme A. Mayotte, 2, rue Iiridg»
Nashua, N. H.

A la naissance de mon premier enfant j’étais 
tellement faible et malade que je craignais four 
ma vie. Tl ne se passait pas une journée sans que 
j'eusse de» défaillances. J’avais des vomissements 
chaque fois que j'e.-sayai» de prendre quelque 
nourriture De* maux de tête, des étourdissement» 
m'incommodaient aussi. Des amies m’ayant re­
commandé de prendre des Pilules Rouges, je le 
fis et dès les première» boites j’avais acquis des 
forces et j*' pouvais manger. Je me suis bien 
portée pir la suite et toutes mes craintes »*• sont 
d: épées. Mme Wilfrid Morrisette, 253, rue Panel.
Montreal.

A des étourdissements, de» gaz, des tiraille­
ments d • -tomac je reconnus des digestion» diffi­
ciles Vne parente, à qui je faisais part de ce» 
ennuis rt au»si de ma faiblesse allant toujours
e'augmentant, me conseilla de prendre des Pilules

Mawavvvwv^v'awe

le tuai n : m: paix ht i ks n»
LO N II.S BRITANNIA ES

.
H Z

atari

rfjm\ u t
f*

* ■ .

\J’étais faible, abattue, jo no ma .geai» pat» et 
et souffrais beaueoup «le l'estomac. Souvent aus- 
fi j'avais des maux de tête. Cette mauvais» aau- 
t- j«- l avai- gagie •* à travailler dan» une manufac­
ture «•:) l'air à respirer était tn s malsain. Depuis 

ue j'ai commencé à prendre des Pilules Rouges 
do la Compagnie Chimique Franco-Américaine, 
je me sens tout A fait bien; j ai un bon apjiétit, 
mes forn g ho .s<>nt doublées et se maintiennent ; 
mon teint est aus.-i plus clair. Mlle Yvonne Coté, 
Chicopee Falls, Mass.

i)ku‘D22far"K ''-*S
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Un Luxe Moderne pour les Foyers Mod
- A

‘i

ernes
l MAG INKZ les prog ré» réalisés depuis le temps de Grand'Mère! 
ménage n’est plus qu’une question de noms a se rappeler 
téléphoné et commando '# ce que nous desirous! 
l'article comme 11 et 
Prenez, pur exemple.

Il Réellement, le 
nous courons au 

Pensez à l'amélioration de 
r-.pre, consistant, uniforme, du fabriquant à votre table'

L’Oleomargar i ne 
Swift’s Premium

li s trièrent pèl’ m le, suns aucune cé­
rémonie rvligicti-i Dans I île, près
d Ok.ih, 1rs | , ulrs |n-:s nues qui v 
demeuraient s -i.t toute® mortes et

par 1rs « turns-wit •* maiigi
i*lu n urs pu -, qu. sunt unis à cv- 

lui tin Central Mail n’ont envoyé au 
run rapport, «e qui fail croire 
toute la population dc r< s pus tes u
succombé à Vépidémie.

ce produit nutritif, délicat, apétls- 
saiit et qui «si recommandé partout 
par IcH autorité# de la science domes- 
tique, pour lu table et la cuisine, pour 
faire de délicieuses tartine», des gft- 
teaux, de# galettes, des i-auces et la 
« ulslne en général. Compares-le avec 
les produits-types d'autan. Certes! 
Dans l'OIéomargarlne Swift Premium, 
vous avez un article toujours frais, 
pure et propre (Inspecté par l'autorité

qu'aucune main ne torn lu )—toujours 
uniforme cumuio goût, comme composé 
et qualité il vous parvient frais et. 
avec tout cela, vous économisez envi­
ron quinze pour cent par livre. 
Retenez bien le nom -téléphonez 
Jourd'bul h votre boucher ou épicier 
et commandez-en un paquet d'une 
livre -ce qui était un luxe au temps 
des ancêtres, sera maintenant 
vous un nécessité!

i A

que

au-

(hi estime que seulement I0d habi­
tants ont etc épargnés dans la région 
entre Gross water et Nain Toute l'é­
tendue des rat arc de 1 épidémie ne 
sera pas corn e axant l'ouverture de 
la navigation . • t« pn# bain, mais il 
y a tout lieu de croire que les ré 
mns du nord -nt été. elles aussi, I 

théâtre de la même cpld'inte l>es 
soin médicaux i.< pouvaient être d<m 
ii's et les h-.r ’ int mouraient com 
me s’ils avaient -té atteints de la 
lèpre

pour

Swift Canadian Co. * \inlrolr <1‘ - l'iirft 
Licentt- An / 

13170, 171. 17t
Limited

Winnipeg
3

Toronto Edmonton;
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%v\\ MJ• B i lIts ♦ ♦♦
M fcVr<*'iLa poudre d Miller, pour les vers, 

n'expulse pas s« ulenient les vers du
h rX 4xt

18, ru« Cou il lard, Lauzon (I.é-vis) P. Q. PBsystème, mais ci 1 • - remet le système 
daiv un état d • ■
'ci.s de subsi : 
l’enfant dans

4! r m A*"
«nti qui empêche les 

Les vers tiennent 
• lut continuel d'a- 
uleur, et il ne peut 
n être pour les pe­
au o- de leurs souf- 

disparue, ce qui 
üement par l'emploi 

n ne saurait rieu

Les CONSULTATIONS (, RAT VITES, au bu­
reau <ie la COM l'AONI E CHIMIQUE KRAN(X> 
AM ÉRIC A IN K, 274, rue M-herns, sont donnée» 
tous l«e jours. excepté les dimanche-, -le V heure» 
du matin à 8 heures du soir. C’est t.-Ujours, depuis 
vingt ans, le même médecin q-ui pn -id-- A ces con­
sultations Les fétu n !«•.-, qui n- peuvent venir nu 
bureau, sont invite» a lui « rire.

I>es l'ilul* - Rouges sont en vente cl tous le» 
man Itatid.-d«* rernedt.- au prix de .r>‘) \. une Imite. 
32. ôü, .-:x boites. Elles aont toujour- vendue» en 
Imites, jamais au cent Si vous n- jmuve, vous 
Je- procurer dan» votre localité, écrivez nous, nous 
vous le.i enverrons mur réception du pnx 

Toutes les lettres d. ivent être adr» —• <-> : COM- . 
PAON IE CH IMIQVE K RA NCO-AMÉRICAINE 
limitée, 27i, ruv fct-Daua, MvüUêaL

'I f—gitation vt de 
y avoir aucun 
tits "ant que 
francos n’est 
peut être fait 
de cette poud: 
trouver de pit: **f ; i ace—11

¥ ms v. ..... 
% x

Xi T XZ
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1H I.’HIM RE1/ WANT! CONSTIPATION♦ ♦ ♦
Par nn vote do 105 contre 50, 1.

parlement fédéral a re été, & l;l de 
mande des fermiers île l'Ouest, la 
proposition pour l'avance, de I lieure 
Dette a' aiiec n pendant été décidée 
pour t«-us l< Etats de la république 
américaine et est en vigueur d’un 
Ixiut à l’autre des Etats-Unis depuis 
dimanehe dernier.

b i. au Canada, le bureau de guerre 
des chemins de 1er a aussi décidé c-et- 
' avanci , toutes nos compagnies

Le séjour prolongé de matières fécales dans l'intestin rr»m- 
ipvomet la santé générale, charge le sang de substances nuisibles, 
ce qui provoque des maladies. Ayez une évacuation de l'intestin, 
au moins toutes les vingt-quatre heures, en prenant lu

uni i :r i r \Iti-:
l.onlrv' 27 i n communiqué

officie ntaiiniquc annonces< uircc
qu il n » st phi I ' ltvux que le projet 
•le ligue des n • ■n- ne fasse partie
du traité Du it quo 1rs \ demands 
devront cédev I urs colonies aux au­
torités de li. ii, il es‘ nécessaire

Une ou deux tahlviti s KOHOL prises le soir au coucher, 
vous guériront dv la constipation et vous débarrasseront de# dé­
chets qui vous empoisonnent.

« •

que celle-ci 
Calée au h

. ff lellvment int- r--itActualités LE BAKU! X PROTESTE En iiNite pairluul ', ~ . I « f<• m* pour i'. 
VMlWlMi ' 'MINI I- I- :AVo < M

. ! '

' la mai' .mj l»
'MS . a-«.

-.4. < u. %♦ ♦ ♦y >ant cerauk ■i» chemins de ici afin de n« pas su 
t,i! d s inconvénients trop considéra 
b les par suite de la division pris- 
p.-r les \m- ri- am , on- aussi adopte 
l'avance d-' l'heure.

* i '
2 heures du i ntm, dhi «nche dernier 

hernies <!, f,-r du gouverne

ag-n-f 
sur les t ;.c

qu U
Londres, 27—En réponse aU briga ,b M..uri' al emt 

•I r r.tl i r It a la ( I,ambre d h 11-.,. » < . • .
jrablv

ait Di ll.! V ''K \ n T MJ It !'\ 
<riss‘i

•s aux a 
m- .en, parti 
n rs victiniv

Il' >NS IT US CANADIENS
le tiès hCommun- s 

Andrew IU.-n.ir Law a dé- lar- qu'au
hiei (K .its vt four !!

uln-rvineiitPans. f. conseil municipal de 
in; urd hui une re • ption 1

éral Loomis, f of,icier ^ Pourrait venir à lYneuntt* 
p< lUvoir - -I,- , s hrita-n

à

L’Aliment Le Meilleur Marchei-se S. Ii.jj ] tour 
1’p\fiii|h-r ir Gutl 

ign--, alarm* 11 ré 
frrs d,. men • es s- *'""r * ’

•
fujre en suks j . Tronc ("i t ainsi qu'un train qui de­

s impriment N-au-oup v-lit Partir h.-un-, Partiia it » 
heure- suivant l’heure actuelle

Xu l'ai - que ' a .niéfi une réiiu m 
du bureau de direction a et* tenue 
v- sdn-d: avantmidi, et il a « té dé­
cidé que l'avance de l'heure s'y lira

Pariert nv sera iru-re a de* poursuivr naj

laum. d'A

!« «•M -ns t l.ai 
Mu !i> ,i
•*< fi / 1 :
■adienn q '.. sait o.trie de la pre-

l.a
.1 ■ ont e

Com 
I«s

nert
det destr isi. me divis*-«>n ca | ption 

dispose î 
ebvti livr 
journaux 
d'arm on n

On entend souvent dire :pensât i* -n* * * •n
int-nt.-i h I' it---,, it conu 

a c A d tmv 
pour

libéré M bs, b- 11W - qu U ( \KDIN M. MERCIER AU 
CAN Al> X

5^PAVI£S_JJlit- t “Z~*OMME t.. it cv u'i. lx.n coûte 
^ Un r rie no . jour ! "

Mais, non, p.ii «lu tout, r. av z-vous 
jamai. i: >u: !v , f« vr, au l.ir 1 "Davies?"

I f plus t - moroitpic «!■ tous les 
mets, b m illcur, 1 plus complet, bien 
pr [ i et toujours prêt, c'est encore 
et toujours "1, s f v< s ,.u lard.

Tout le monde reconnaît que le 
prin ipal formateur d'une solide con­
stitution et des éléments producteurs 
d'en rgie, que requiert l.i nature des 
homme-, des femmes et des enfants 
pour qu'ils soient forts et actifs, se 
trouve tou joursd.tns un aliment agn .hic 
au goût et de digestion facile et vous 
trouverez, ce. i sous une forme peu 
dispendieuse, dans

tilr: • : La ville a présent-
n ma nifiuue drapeau 

r - df-s tnsL ne- de l'ar

»«# r
c tu 

ir les
n a •n ir.xau par les membre; 

utile et au tri hi 
n quite <• lou ment 

prix modér-

••rtf
All-111 ma tier u I (i'll & <i v an 

d*; Barrea
port ,r ' 
■-«• c. i l

de la 
1 onne ( 

1 dans c

l'un.-, 'i —! - s mini ’res c.m.i lvi - 
si -tent à la conférence île la ! 
ont visit» lit, quart : rs géni 

r.iux militaire- ( .inadiens 
Bl que. ! . Mmt parti n 

min de fer • i.squ k LUI 
«mi midi à Judoiune, en automobi

Liwmssj
?ÎW5

le n«>m d s pi nnipa- ,,„j aK 
•nt -;té le théâtre d. xiontM.il tl|e' l'aix d

1. plain’-1vn*n Belgi- ,l 
•n\«M dv che
et de U

d f s v.in idivns 
,i remerci 1,

• i ville, et I .1 pr 
•riîtamin© aux arme»

Ia1 bout ••
rnl. au non 

un J
•le Mur 
oèn tn'A a'I
per l& 
livrée

ni ouïr* ♦ ♦ ♦•rt c .«il! i pour to.; 1rs train depuis 
heures da mai m, dimanche le iO.et fa -ait 1 offt pom mr \ IN M;A \ \I I) MICpass

ce <1 itvocaU 
1 .<* s wnl ic il n Mai reau 

d» procvib r par 
^ Mupèclier cette a

4g#petit
Rome 

au fi
♦ ♦ *■« pape Rerun t XV a 

,1 la earn m. sa lion de la 
in'my

* * *

requ *te civile p 
eiK dv fa.it* a.11. \ • ! e <)•■

.•*n m. rue t* n ;»» qu'un par j, s ; 
■ : ui* -a division

»nt ensuite visite Remain, c 
h a«lop apr. . ils »nt ,i s i -1 • aux sjmrts t'a 

Je ;a ' *11 ■ T1*’!!* a d--- nadici)' a Hruxellvs. i'Vst 1 h &

iix<
LE 1 ESI'AMl \ I IM SIR WII.KKII*

an am*.rrBorden qui distribué Us prix 
Dans 1 apii-s midi, I bon (' I Do 

des hert) s'est rendu à Matins, pour 
vimmaiideiir de 1 ordre de rendre visite a" cardinal Me: 1er qu 

lui .t déclare qu il visiterait le Vnna 
•la à une date prochaine.

Ottawa 27 -le -lia* eur V !.. IV-Mais, à une ... etnhUv des ne*n • -
île et te agence. it tie fit r 1: 
g«'f, sous fortin- de t- s.ilution, et .1- 
dr«- see au Cun-«*il du 11.»rr*.» •, • mt

I a- g ral ll.iDoteau.au nom da r.»i
des Belge» 
lasrgn'S 
J .Aopold

I'll! I- CHEMINS |i| FER iqur, l'un des exécuteurs test amen
--------  tau es «le feu sir Wilfrid Laurier, a

' T les soldais qui ve i declare aujourd'hui que le testanvnt 
a été vérifié à Arthshaaksville, P (j 
La succession entière qui dit-on, s'é-

estait plus I ti rapport «Ta fait à la s’établir sur des tern's 
prochaine a vmhh-e du Barreau. Oon

investi le générala 15 et». U boite de 16 en.
1/-s t- i res

lent d.-tenir fermiers Les Fèves au Lard “Daviesqu elle avait ce « ses .itf.ùr* s 
Le Marteau auf-intidit

* * *
ses proc' du

I A FRONT U . RF. ME Bl'i.OM/l 1. ♦ ♦♦
ILS REVIENNENT IM CAMP 

DE RHVE

Elles sont toujours prêtes et 
cuites à point, c'est-à-dire que 
chaque petite fève est devenue, 
|ur la cuisson, pâteuse et par con­
sequent de digestion facile. Vous 
trouverez dans chaque boite, un 
bon gros morceau de lard, qui 
rendre mets encore plusdelicieu* 
et réellement semblable a celui 
du bon vieux temps.

Désirez-vous leur donner une 
nouvelle saveur? Choisissez celles 
à la sauce aux tomates.

Faites l'essai des fèves au lard 
"Davies” demain, pour le lunch 
rien d'aussi économique, de plus 
nutritif et d'aussi bon.

En boites de 11, 16 et 20 o/v, 
naturelles ou à U 
tom îles.

Washington 27 —On dit que U rom 
tw- don des frontières Irfd.t* a 
•xjiumandé que M.tlimdy et Môre-snet 

à la Ikdgique

rc
\ i\» prop, , le nouternernviit a «|é 

P* ridé d acheter le#Londres, 27 —la* “Scotian *-st par- vacation de «-ette assemblée n’a 
ti de Liverpool pour Saint-.Ivan, av i-ncorp vt< envoyée 

A ant ,1 bord 11 garde-malades, 54 of*

«il U J.Al MK SK R A H Ci Kterres qui seront 
revendues ,m\ soldats, ft des endroits

soient .iO ord- s 
question du territoire de Scheldt 
•‘iz t<n'ie .-n suspens

I aris, 2ê —I as♦ ♦♦ ou maux de l’an-qui ne seront pas trop éloignés des 
- i.r temps l'Knes de ch. imns d,- fer De cette fa que l'ex-empcreur (iuillau-

nie ut l’ex-Kronprmz Krédéric-Guil- 
|a laume. seront iugés par la haute cour 

qui sera créée par I assemblée n.nlo-

ficli rs. 10 cadet: et 1.61b nommes du 
vamp ne Kimmel 

Knviron

C/ASTMMi: VMNCl sauce aux
est arrivé de triompher d • l'asthme. V,ri le soldat fermier pourra avoir 
la- remède du Dr .1 D Kellogg, pour "n am s D«»ile au marché pour 
l'asthme, a prouvé qu’il était le bien- v*nte de s^ produits

h- plus positif que les victimes D apr un relevé qui a été fait par ,la1' '* /'mmermann. an
I.es officier* du gouvernement, 11 e t 11,11 ministre des affaires étrangères

le général l.udondorff, l'amiral Tir-

• * *
I Ou "«ni Canadiens o it

l 'AUvKM \G\'l. \! t'KDKRX RIKN Quit t ♦ lis Iles britanniques pour leur
l>a\s depuis I armistice i.,i troisième fa , 

2. —I \sScmtil'-e Nationale di\ est completetm nt dissoute
a 'ut' unanimement |a plus grande partie de la première 

l Allemagne division * st encore

Commundtz /<•< .i to/rr êpkur M aujourd'hui.

The William Davies Company, LimitedMaris
d« U Mrus-t- 
"»n* re l'abandon par 
d'aucun de ses territo:res du Rhin

de l’asthme 
lettres reçut

ont jamais connu 
de milliers de prrson- 

l’ont essayé, forment

Toronto and Montreal
(•mm. C ,>HuJ,rw Jri l'ivrrx I,. kart \a

facile dp procurer, dans aucune
un province des terres qui offriront les P,,z»

»

l'ex chancelier von Bcihmanu 
Ilollweg, von .logow, ancien ministre 

t des affaire étrangères et d'autres 
le rétablissement •'‘""tues accusés de crimes durant la 

guerre, doivent aussi étrv jugés par la 
haute n.ur allemande

n *> n n 14.ici nés qui
11 n’> a plus que 5i.,0<*» Canadien ,j0Sr„.r 

»p.<i Ue-nent du Bassin du Saur, d'a en France Depuis Je 1er mars. |5,unu 
prés une dépêche allemande

IM
qui ne peut laisser aucun avantages d» irés T,’intention du 

doute sur la valeur de ce véritable gouvernement est de rendre aussi 
remède Pro un z vous « n aujourd'hui vile que possible.l'anadii-D' ont quitté le camp * Kim

mcl de votie foui ois etir —1
* * *

du soldat à la vie civile II enroll r a 
ire partiiulièremeîil l« soldat ft s’éta 
hlir sur les IPires, et il lui offre des 
avantages sp.ViaUX.

I n an* t«‘ en cons# il vient d'être 
donnant Bureau de l'Eta 

blissemifit d* soldais l'autorité né. 
n u • rant lis i»ortc cessaire pour acheter îles terres dans

OOOOOOOOOOOOOOOOOOOCKK) oooooooooooooooooooooo t?^®OG0&0©©00O©0OOOOOOOOO oooooooooooooooooooocat

Peter J. O’Cainrx N«fl \ |. U M Mt XMwfN NE______^

l ru- d'-rouv -rte assez macabre a été 
faite « udi,
di Mai ciiieuvc ^ Montréal 

la* iarrl.stam

■ Pour Faire Disparaiire! 
les Boulons

sur U ;>crr.,r. dr I église f,ass,: *

i Tel «2 112 RUE RICHELIEU Tel.**

RESTAURANT Charbon - Bois
Assurances

Il Kl E RICHELIEU3I iik
Saveur | 

Plaisante 1
fSciRiiifcpKSffitP 
I prepare I

i Fi Voue n’«v.» pas Hesnin d» m.r. 
cure, de polisse ni de tout autre 
rtnnerai violent pour vous guérir 
dr boutons cau rs par un sang
impur. Hi...... r de l’Estrsit de
Recinee app |é Sirop ( until dr la 
Mi rr Srigcl rl » lie p.-au devien­
dra su si I e et fr.il.hr que 
celle u\.n * »«-. B adoucit Tes o-
nue et n . i a ise le* intestins. 
Procurer m* le véritable. 5Uc. 
et $1.00 I» bouteille. Liiez les 
phvms.i'ni.

dt 1 ' uu paum-L ci aucune proxinre du » an.ula, a des 
'l*,n '1 dcroicr, il i|H*rUt Iv "orp< prix qui eront considérés par !<• Mu

rc.iu coniine . tant laistmnalde* l e 
\u eoroi.ei, les rm-iiiTiri 1 ,'i-t. wl-' Hmeau p una également acheter les 

« Iaient qu'il n"v pas eu crime 
v trouxera:t

• i « X.A Ms • |

Bonbons, Tabac, Cigares, etc.
<l'un m»uxeau-né

S
A Toujours en mains, la meilleure qualité «|u b« la et charbon :
X ' «il» prenons arf bellement le» rom mamies de rliurlmn, lix raison i
p lull* lia prlaleaips, an prix roariinl. .

WOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOV

’*0 animaux de i.i ferme nécessaire 
•n pu s. n« e d une mal- ront revendus au prix coûtant 

heureuse m r, qui aurait délaissé son olilat I 
«•niant

qui
au

Tabac à Ubi/fue?
£*0pen/tÆ0Ei2

r m ht (> dernier pourra ver 
er 1" p« du montant d’achat, et. il

♦ ♦ ♦

SIX CENTS HOMMi s EN G Kl-A E ,u‘'1 «-ntofidu
aura trois ans p,.ur paver la balance 

que lis terre*. pour 
mais

jj
i ont varier quant à l’étendue, 

a il i*st également ■ •«tendue qu'aucüm 
l« rre n, devra ..voir une «‘tendue >1 
plus «li trois i int vingt âcre -

!.< Comité de Itapaf ri erre *nt

ooooooooooo^oooooooooo27 —I (II- grande crève
flat' e*- matin a Tn»i> Uivïèr- . aux 

de la Tld»water

y*i' l*o-
1él« I»h«;ne :iin

L. A. DAVIGNON. Iberville P. Q. 
tntreprenair de Pompes funèbres

¥>*h in tier - Maritir.n 
Construction (

Six cents homin' s <mt quitt 
vfdg» (n, dit que i est p.ifOe «itk1 deux 
«•ffinprs île l'uni n In', <.|,.il 
été conn'di s II 

« un»* manifestation

NPSM :•tu parul e tabac ù chiquer 
j le plus économique.
&
^//mJixiniioiimiurimmitiiiiiiiitiiiiiiiniiiiiiiiiiiiiiiiiiiriiiuiiiiaiiEijiiiiiiiiifiiin^i,

Vne pincée vous le 
démontrera.

loti I

lj Informe le public <1 nil eat A mu ili-position

EEnSSEH^jKTïSa #\IIONN IZ-YOI s U
n y n «vore t u au »

ivw M'ASAIM-FRtM'tlft'*

t
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Guéri», rafeunla at rendu» pleine d’ardeur pour la travail, laa 
homme» dont laa témolgnagaa mutvant an aont redevable» au::

limit- di marchandises & t'gulcm, ut v<> 
gin1 ses prix et toute la liste a 6W 
affaiblie.

t'Aifl.KS i:r munhs - t n 
'le demande a clé constaté cette 
manie prix favorables aux ache 
leurs

('1.01 S. — |.e prix du clou de bro­
che a ele ahais>.<- % $4 75 par baril

(‘K.WII’KS — \ujourifhui on c. te 
les crampes galvanisées à >, 85 pal 
Inn livres .-t |. • crampes Indies à $ »

Emploi pour l*s soldats Sommaire du numéro de la “Re­
vue hebdomadaire”

PILULES MORO peu
DI N MAILSIl existe en <v moment au Canada, 

soixante six bureaux «le pl.weimnt qu:
Coopèrent .1 l'ieux ie du Comité 
Rapatriement et qui aident aux sol 
<lats dans leur mouvement «!«• réastd- 
milation à la vie civile Ces bureaux, 
qui sont Placés dans I. s principaux «•crmi4S oi Châtiment*1'( H)
.entres des dilfrm.tr, provinces .aunt Mgr A Itaudnllart. de VAoadé»te 
i» partis comme suit dan la pro française — “l* Amérique avec U
viIUT de t/uébec, . ; dans Ontario, ame"
12 dans la Nouvelle I «u.ss, 1 • dans 
le N ou veau-Br unsxv ick, I , dans le 
Manitoba 1 . dans la Saskatchewan,
8 ; .lans I \lberta, 5 dan la Co
l'Unbie \nulaise. ",

se

PILLS Km-u, mu demande, s, rue Unram- 
1 li re, Raris, (i un numéro spécimen ®t 
du catalogue des prime» de librairie 
<2ô francs Je livres par a#).

row T mepour loo Homme».«

dXONJ’avais, depuis 
deux ans, des dou-

quand il me fallait me pencher, je 
ne pouvais plus me i 

illais ma lad
■ r. Jet

leurs de reins qui 
quelquefois deve­
naient assez, fortes 
pour m'obliger de 
cesser mon travail. 
J’ai pris les Pilules 
Moro qui m'ont fait 
un bien immédiat 
et je ne puis en 
louer assez les bous 
effets. Quami je 
les eus prises quel­
que temps, au li« u 
de passer nies nuits 
blanches A causeuo 
mes douleurs de 
reins, comme j'a­
vais coutume de le 
faire. A ma grande 
surprise, le sommeil 
revint et la faiblesse 
ittih-i se dissipa peu 
A peu. Jecruisque 
les six premières 
bottes do Pilules 
Moro m'ont guéri ; 
dans tous les cas, je 
ne me rappelle pas 
en avoir pris plus 
que six hottes. M. 
llormisdafl Poulin, 
112, rue School, 
Liu wood, Mass.

e et «•’(•luit même i 
dur que parfois je devais abandon­
ner au milieu de la journée. Quand 
on me conseilla les Pilules Mon 
je m « ii procurai tout de suite «' 
uh soulagé rapidement. K:» ti i 

r>eu de tempe, mon mal disparu1.
M. Delphi» Douai», \V ilknnuiivii- 
le, Mass.

Quelques bottes «le Pilules Mon , 
prises régulièrement, m’ont tonde , 
donné de l’ardeur, du courage a i 
travail et m’ont débarrassé de don 
leursdereinsdontiesoutTrairtdepu ' 
plusieurs mois. J’en étais;. ,ie pou­
voir faire un mouvement sans qi • 
la douleur m’arrachât un « ri. I>• - 
puis quelque temps déjà je ne tra­
vaillais pas et je m'étais mis au lit 
pour réduire le plus possible 
mal. J’ai employé les Pilules Moro 
qui m’étaient conseillées par d 
amis et c’est aven ce seul rem<‘ < 
que la santé m’est revenue. M. 
Alexis Brodeur, 242, rue Kim, Put 
nam Conn. »

HOMMES MALADES qui dési­
rez avoir des conseils d#-s médecin - 
de la Compagnie Médicale Moro, 
décrivez-noua, dans une lettre, h. 
maladie dont vous souffrez et de­
mandes notrequestionnaire. Nous 
vous indiquerons, par le retour «1 
la malle, la manière dere<*ouvn r 
la santé et de refaire vos forces.

Les Pilules Moro sont en vente 
chez tous lt‘8 marchands de remè­
des. Elles sont aussi envoyées par 
la poste, au Canada et aux Etats- 
Unis, sur réception du prix, 
une botte, $2.60 six boites. #

Toutes les lettres doivent être 
adressées: COMPAGNIE MÊDI- 

aggraver. Cha- CAI.E MORO, 272, rue St-Denis, 
’était pénible et] Montréal.

>OOOOOOOOC>OOOOOOOOOOOr

lovai
H i: I N HAKIttiH - l e lu en

halles ordinaire, est désormais mai 
'lu,1 a L'I-Tfi |»al 10» livres , 1 |„ lu 
pour |,s fus de chevaux, à $ l ce 

FKltS |»K CMKVAl X

X Paul Bureau professeur «t- droit In­
ternational public à la Fatuité li- 
hr«- de droit do Paris—' f a Socié­
té des \at ions".

Henri Davignon—-‘Man Swalue" ( III)) 
do Chapel d Kepioaseuei—"I#a 
Fontaine et la Cueir*-"

.lean Halde—' Bal « lais et la Guerre
►-siècle

s
X ,et rsmrué.lr, milllrt. t, <*i,a<Han* 

1 le »*nt* rt a u v|*un:i rM ,
I"urk inaUdlr» de» rognnne « | .|r

I7, </> lkxor
mais il seia demandé >7 7,7 par ha/il 
|»viil les iris m diliaiiTs et > ■» Ju pour 
k N it is ru acier.m\

Tfc« N«lio*«l Dru* A Chemical C*. 
•I Cânadê, Limited. I oroate.

SO., U holi*.
l>.tiis la proviiuv de Quélfvc, l adres 1 ' 

se ili-M bureaux est comme suit —
Montreal, s rue Saint laïques , Qué­
bec, St Mie |»II l'ont . Shvrbroiahe, I t lean <’bantu\«mie—“I u 
rue King, Trois It.vifcrcs, 27a Dv#- 

,aP forges

231FSc
KH. DI: Kl K — l.a 11 te lies fils 

lie fer poll, bi lle rt bulle ;l rlé l ll.Ul 
gée i in t ote 
et IlUilé No 1". $5 1.7 . No II. *3 22 , 
Nu 12, $Vki 

Mi l I.KS 
meules

Sj s.
ill poli Jj , lil tuulé

A proposde musique française 
d'un livr,- 

“Faits vi idées au mtr le |t#er"

4 l.u revue "I'Kpivier Suisse”, 
port,- <|u, u- Conseil d'administration 

Ich de la I tout si- dv ('«minerve Suisse, au 
ont avaîn é li ur |u i x ^ *2 ■ > murs il un. ri’ui n n c«n .u r>v ^ l’cxa 

et à > î âli. selon le poiih

Hull, Ils rue l'rlnetp.ile
/

Par «-ontiaste, la* < -imiii- «le rapat iiniunt Hiliüo-M.iphiv':>

ni'*n des quest ions v,mvi-rnant 1 um» 
l.t mie, pendant la période de transition 

■ut et le temps de p.u\ .1 émis, eut r au 
très, le vim que I l-.'tat s on upe le 
moins possible d affaires eomtmreia

Souduiv, loirs — l.vs pm de 
sou du iv i‘t ili- toll s galviin-• t-~ 
'f - aliaissvs Éh.

W,KPinnit:( 8 It s et qu'il abandonin' celle vi au 
ioiiiuk'Iiv libre ainsi qu'aux s,«en t< . 
eonimt rrialfs

»\V —■—Z
I.e i-otuim■(.d épicerie . t. tant, que 

distribution, n'a pas été maïqué d'in 
fulfills si ru user'll ut imp' ! .uits 
demand i couiaute s'fst i an tenue a nom eut

.•I/ll.
/A 1«* rapports in,n de >ntat i<> an

que les manufactures def 4
un nive.ui j peu prés norm parti* u vêtement dont Inti vit, (ut si jut«*n 
liéivnimt dans l« s légions nu es hors pendant les dernières 
des «'entres populeux Ikiiis i-es
luers, oii li s class» s laborieuses u ont » ont mueront 
plus la manne des

Vÿ

%a un*1* s pour 
«1er- l'i'viTUtioii des command»' militaires,M IIORMI8DA8 POULIN 

112, rue School, Linwood, Mass.
'•/

F*tà fon« tiotiiKT à leur 
•lu pleine capacité pour remplir des coin- 

gueiic pour alimenter cm-me autre- mandes donn'Ts par les goU'ernc- 
fois li s tables d<s familles, maigre les ments serbe et roumain

foer tilles

J’étais d’une faible constitution 
et presque tout le temps j’avais 
été sous les soins d'un médecin. 
Lorsque je fus iX l’âge <le travailler, 
je ne pouvais pas tenir à l’ouvrage. 
Je perdais deux ou trois jours par 
semaine ; ie soutirais surtout de 
douleurs ne dos et de 
Quand je voyais dans les journaux 
tant de guérisons dues aux lions 
efiefs des rilules Moro,j’étniséiner- 
• M*• *>♦ b»me reprochaismanésrli-

pence A essayer co remède. Un 
jour donc j’en adoptai l’emploi ; 
régulièrement, pendant un an, i'en 
ai pris et je fus guéri. Elles m'ont 
même aussi tellement donné de 
forces que depuis l’ouvrage ne me 
fatigue plus. M. Joseph Ixilxjeuf, 
Val ley field, P. Q.

J’avais été subitement pris d'un 
gros mal de reine qui persistait et 
semblait même ■'

hauts pi ix ilvs vivres, la di-’ributlon
ralentit .tssi / si nsihlrimn- jioui la h<‘s importation di s marchandises* 
benne raison que lis prix aul quel canadiennes au Japon représentaient 
qm-s rares tv, p;ions, den - ut-"nt ttvs 1‘11 l 'it un montant d'environ 5',oo, 
durs ri qu’il v a moins d argent dis 1,1,11 et ' " 1317 clics avaient atteint

épiciers un chiffre de plu de *1 •»*0,<)00 Pour 
p, les dix prcmii rs nuns dv l'anm v PU s. 

11. s s'élèvent à plus de M.Vimvimmi et

X

Hermétiquement 
i cachetée W.

60c. pouili11' en circulation 
détaillants m rient un peu plus

i

Areins. hcrou au c hapitre d» s comptas arrié. 
r« s Nous craignons que ph. leurs dé- Pour Iv mois il octobre seulement, X

plus de taOO.bOO »taillants se sont montrés ri >p 
lams « t qu'ils sovnt bientôt «Ians la 
uecessit» 'j£k

(OU- SIque mouvement m %#»*#*•#»#»##»• |. émission d« $1 'Mi.imh d'actions 
lancées par la Banque Provinciale du 
Canada a été souscrite msqu'à 40 
pour cent au-dessus du montant émis

le faire de la gymnastique

Cartes Prêtas#! list Tél DeM 382 tinannero
La situation du march- :-s sucres 

ne varie pas . elle tendrait plut Av .1 

se raffermir
Bien non plus n est w 

rrietiKcnifiit le man lié d< 
qui voit une demande, coût nor­
male Toutefois nous pou -ns dire 
qu il v a apparence que le prix des 
conserves de poissons pen- • • du c-7- 
(' des acheteurs

I> s prix des poissons fr i aléa,
ont cé- 

ibissant
ainsi en même temps l'efvt d’une

La yommeDr V.J. Lçvajjçur B.C.D CommerceETIENNE QUILLET. •Vs actions étaient offrîtes à 5110 
l a nouvelle

WRIGLEYrKirEllMDBDK mNOfeD«K«UK „„ ,,,KNT,STK émission porte le v.tpi 
île l.i Banque h S2.oo<>,0‘i0,

-P lancer
onservvs

8t.Je»e AOOOOOOOOOOOOOOOOOOOx^C tul VIT ('•
total autoris* pom iv t« banque.(Membre du Conservatoire National) 

LEÇONS DONNEES A DOMICILE OU 
A SON STUDIO.

7 rue SalDt-fharles,
LE MARCHE DE MONTREALlioite Postale lül o-o-o

Téléphone 248

Dr. ARTHUR VIAU, B.$.V.Saint-Jean.Tel. Bell: 282 \<>V\ IJ AI TUS
MKDFCIX VKTKKINAIKfc

Tél. Bell 422

GEO PHENIX. M. D
B. Poste «11. Successeur ilu Dr. Grothé 

20 Place du Marché 
Traitements et chirurgie des plus 

Modernes
Attentions spéciales aux che- se portant plus particulièrement

vaux de courses

l.a vente en cr«,s des tissus a 
comparativement calme pendant 
semaine |., demandes des détaillants 11,1 I""'

été
lu fumés ,,u autrement préput 

i ci te semaine
ST-JE AN

TOUS ces trois arômes sont vendus 
en paquets cachetés imperméables à 
Vair, à répreuve des impuretés. Soyez 

sûr d’acheter WRICIZ1S

El-Interne de l'HApltal Notre-Dame 
Maladies de la peau, t:<rar.

poumons, estomac, relus, nerfs 
6 à 8

rn- : \

WM
t«rnp< rature plus, douce et 1 approchecore vers les ponts lots pour assor 

tir. t.’uant aux commandes «n vue du la ll" lle 1,1 i'1 '*u cor.me, a-
commercv de la prochaine saison, cl 1,,rs 4ue le pois**» devient lu démail­

les accusent un voluin, plutôt, mol.s 
t«‘ encore

10 à midi 
«7 RUE ST JACQUES 

Urea de l’Eglise

2 a 4 j’

T. BRASSARD. H-t-de plus faillie Nombre d item de la' 
liste di s poisst ns s< r.t tnarqui•' co­
te plus fail le 

HKI K UK

y
A- ; 'i 4 LNOtair •

_ Bureaux : 12 rue Jacques-Cartier.
MIM.JKAN. Que. 

Kl ù l.arolle, I*. Q., chaque mercredi, 
hep • Itulri du gref de 

.1. I . A. Tremblay.

ST JEAN. <Vi«
\

1 -

!.<• inarvJiaiicIs, mi\ des campa ;ne 
suitoll! Kin IT II s Old ICS qu’il u. Il 
nent timidement a'o . 1<* p|u> sou 
vent, la condition d, garantie onti 
la baisse éventuelle des prix 

l e d* - • ! 1 nt s c% fait. ad.-têtu • i, ' 
coi • par mie'tes ,-t ve n'est qu 1 i 

du print- mps s •• *.» 
iiouira i. mieux, qu'on p*mra d un: 
plus ex.i'tenun' la situation et I- 
|h ispeet ivcl» de la s.u -on d • ' !'• .U

mo: pit '"i t i,*
man hand, nous dm ns que • 1 •• a

Après
Chaque

Repas

SATel: ‘.NUIJ. E. PHANEUF, IV|,0. rot •
sur le i a» 
ci aine it 1 

' ination u n'

1 ,cs
nu i ls de bon I • irre Faite au 

Canada
SAVEUR
OURElEx-interne de l'Hôpital Notr, Dame 

et de l’Hôpital Saint Paul 
( maladies contagieuses )

<i rue de >a la hern, 
i K u fare d •* VKkIIsv Notre-Dame 

Auxlliatrive)
Tfl 338

It a flit I ar • 
retraits pvui I .

cet * - J

ufiisa •; •••! «••atilae 
U s at rivages pour emp 

\ti.i«urn! h u

7

ÆLAt m

'V-eV
Tel Etude 4Us: K-sidence, 265 

Etude. 10 rue St Jacques.
Résilience, 50 rue St-Jacques que la s.i:s«.n

her les 
loin 11

mZ
lie mollt I /Jk
' I I '• est III., : '!'!• I U et ' ;
il' i. I •• t eni re de lain i i est t •

MINI- .11 \ V Aritiand Brojjeau, i S!
—A;------ -

Les t mpiuyces de bureau 
devraient sc servir du 

Savon Lifebuoy

ceulmnr* Uc 
cher-

ires Jr ffrmr, quit T;).m 

I eut loucher tous le* jours ! 
r™»r/ SU danger gnr c.uri voire 
Prsu1 II vous l«ul le iiitillrut >■><>■>
rt plu» encore le meilleur d*«mlec- 
i»'it X ,,in :e» s»e/ tous déni Usn» le

.\»T il ici ir nnniixsuiti: i« i me .m m- me pr \
Tel. ;$51Boite Postale 4ii7 i-I ,e |»t i \ du l ro'n.icv n 

P X T X I ES
pas chu:

I v ma relié des p., a 
I' v U en Ci vein d< - aeh.-t urs 1 a

Ni-JEAN, 1* () employer I. i’ll.
DrW H MONET 8 ■1

DF MK R Ç 7/1 Ç Z1 P encore trop d'hiver dans 1 .tir pour
ULJfinnj JUO* L.n. teueee a "" i,,ix ' ’ w * " "

AVOCAT bandonnmt leurs capots". iVord.nai ,lar sa<

liaiic, au Canada, la transition de 
I hiver à r.-tc i st tou oms ouda.n. 
et elle a lieu au cours d'i mois 
\ ril (Vite année probablement ne le 
ra pas exception et la di tribut-ion 
aetivi des t issus comment na dan s

( IMItl IMilt VIH MIMI
i » h 12 hrs. n m 
-] 1 “ 5 " p.m 
( 7 M 8 "

Sungr/ Hilt 
chiitrt pmuMfreuM-1 r

t

CONSULTATIONS -,
POUR THIS ET CAFES Al.MZ CHEZ

GA(iN()N & FRHRK, Importateurs
No 22. rue Jacques-Cartier 

SAIN'T-JKrtWSt-Jean, P. Q88 Richelieu new I CHIQUER
COPENHAGEN

-I .1 * *J I I I. Hi II 5M3

ATTENTION SPECIALE AUX « OMMt'NAVTKS RELIGIEUSES

B P BOITE 423
Klmli : 22u Hue St Jurques

Tel. Bell : Etude 142; Résidence 263
SAVON SAN" 17 Place il u >1 art lie. Salut-Jeae. *

D! LEBLANC
DENTISTE

9 tLIFEBUOY 9

Stanislas Poulin C. R ,mv ,«"in/-unv ,w j°uts °" & ^,,r;,s
U ^ JJ | ’ * louant à (v qui regarde 1rs prix à

AVOCAT venir, il faut savoir que rien ne far
Saint-Jean. P. Q. enciue pnvoii de hais v dans mix

des ratonnade . des <h
t issu > mixtes Tant que la situation 
écohomu|Ui du vieux monde demeure 
ra embrouillée rom nu* on la voit ac 
tuelletnent. l,t production restera r> 
treinte dans I. pays mamiïaeturiers 
tels que 1’ Xn-lvteir, , 1 X il ■■ma. me, ï.i 
Belgique, le nord de l.i Ir.u.ee (d m 
me aux I tat>-l ms 

I.es coii ommutvu! s n’ont pas de 
raison?, positives des pétri qu ils au 
i ont leurs étoffes. quell s qu’elles 
soient, .X meilleur marche que l’an
dernier l„ jà c est pmu dans tous ,problème de l’habitation est de 
h-s paya manufactura,* de t.ssi.s on p|ug |||f|k|fc. à luljlaX

. s>- pn,,i;rpllt ,ouV* ,os ba,s loyeis sont augmentés ,*t montent
ses éventuelles de# prix toujours et hs logements ont d.ft.

elles à trouver C'est pourquoi le se­
en taire général a dome avis «\ 

t, 1 I amine qu .1 p.i -• la bientôt un bill 
faillir des baux la •'..nnablvs et

L’usage du tabac i\ chiquer 
Copenhagen diffère • ”ilèreiueni <|i; 
tabac à chiquer .-"'i 
ordinaire.

Prenez en une petp pmci'e p> 
ronmiencer plaeer-lu • la b \ i< 
inferieure et la gem ive ; milieu 

Ensuite, vous pouve z , igme"1 
!a quantité gradin Hem» • ' jusqu .. . 
que le g.lût soit 8U8SI pi 'l.onvé qu, 
vous I»’ di’sii- z.

I e I al ae A rliiquer < ' ‘penhai • 
•‘•tant granule, donne rune diatom, 
toute sa force. ,

Par conséquent, ur- pincée \
su (lira pour en nppn i i, r la savent 
«•t durera longtemps; • qui »i. 
montre que le tabac iX chiquer 
Copenhagen est économique et de
qualité supérieurs.

*-«■« hu le* mlrr juif* »tl,,ri 
n «'» iiiriKlit dCtmlrclmilt nrl 
l'vrm n ourihrnt % I* périr, |i..ii il 
r»i kiirlnui nrrilrnt Jm, lr rat de 

inluti.int coupure t <rr<ur- » rit

/ »Jr.t , u,*. iiita ,/* /.i/naa, m 
•lut i r «et em.'i/r. ftwltclllin 
* rife «>eZi

MAWAAA^WWWVyWWWWWWVWWVSiWVA
c Tel Bell 228 <

>a forme

l ui |( \ u* «M \ l£ V I S hi

, BEDFORD,Que. Maçonnerie, Menuiserie, 
Construction de maisons, etc.,

Adressez-vous à

Pierre Trahan
K\i Ki;n;i:\Ki i;

INVENTIONSfl

«Vf*

Protégées cil tous ;>a,vs
Si v .usavr unrinvruliunXih'v I ne T 
M .1 |iroti i-m. iv". ■ m. . •
A l.inv cur« Ri-irvi, v, utile ' , nu; uni- 
gui r .ivre nous.
N 'us nous i
voua 1rs rcrhcieh* - lu . >•••»..n 
voua aiderons de • conseil
vous d'Hinvi'iiis tous les renseigne- 
mr.its gur v ium ilésu r .

J. C. H Lasnier. A UMiKt:
< IM KM'.
Il IC I I K.
sum:.

4 II II'x.
I hiiux II y d rnl«>. 
ri.ATKE. 
ItOI'KW II I. 
n FICHE

<!»- toutes sortes
l'ou«ert lire

en Drawl*.

K FS I SI-Fl IAL
Pour le H PR. I, rs i

à vouveri ir« <
1:1 m nom. ;
PABOID, i

noonM.s < 
w u i. no ximi

Alî <1 que i .ipivr i< 
•!- toutes sortes 4 

K.- timatloi:* fi-ar < 
Bill !■ : I. '

33 ru Saint-Charles 11m k
UK'II m K S X
Il Ml I I I).
1 « 'K . *N I i » UNI

Ml YM K A YTel Bel-: No. B I” tir 
N. usItoile postule 46.

Seul eue auteur licencié pour I- dis­
trict il’lhervillv Promptitude et sa­
tisfaction assurées

PIGEON & LYMBURNER 0-0-0
s|M « i;i lit r :

I raii'pni l il» liai i»M «
AUTRE! 015

PIGEON. PIGEON A DAVIS 
Edifice “Power” MONTREAL A Hi VUE HEBDOMADAIRE-T»

•COLLECTIONS
Salaire. l/)yer, Jugement 

B'Uct^ct Réclamât\or\5 de 

toute nature collecté?) au

1a*s ?f> Kl h SAINT-JbAN

Envoi soi lema li 8, Garai 1 
dire, Parla, d'un numéro apéclm n 1 
-lu catalogue u- - prini' s ,|, librairn j 

la (26 trams tlv livre» par an i
Chronique de la " Revue Hebdoma­

daire
l a " Revue Hebdomadaire . fondée 

eu 1 >H2 par la maison l'Ion. Nourrit 
et Civ., se présente aux lecteurs 
comme une public atlon dont la haut* 
tenue lilt' raire lui a valu de prendre 
rai - parmi les premières re\ lies fran 
çaises.

Elle doit ce succès à ridée qu'elle 
a cherché ii réaliser en offrant avx

s X I XT- II X \ . 1*. ^In f,d un»pv-
rlv #| ■ ,ur, yUrrit et de

SANTAL pkkkowi kikà X 48 HEURES

r.m,mene «le ferwnaeri, a
at-sfnuineideir.nr e i aim, n't, semaine I.« s qulnea! llrrs ...... .
mrnl |"f If c >|u' u 

• «ut-!*. If» «Vif

percentage partout Hou') 

pouvons avoir votre argent
Agence Mercantile VA MIE. R. 

, Drpt T l*V>» , v • ' - •

CAPSUUS

MIDY 4il avili ;i i m, t 'i - un ii,•in à l'.unliilion des pro,n ivti'M.iI ayant n-ntinné 
• par miettes et ait |oui le joui

moins il v a lieu de pt fouiner quo.
C’est le temps d'acheter votre 9i Néan Prit taire* 49•' lr n f. 4

:GRAFONOLA COLUMBIA
et vos RECORDS

IfI.v < "initi Krami- \m« t ique, unv oi 
gamsa .mu t, ndi r dans I, hut dv pi «> 
mouvoir lis lionnes » «-la * "• , «mie la 
K r a net* et le vont men: in id atm i1

dans quelques jours on vertu plus d'a
• > mmuiion dans* celt, ligne d afUtrt

Cachets du Or Fred Deniers contre le mal de tel< ;
J vont bientôt commencer, la eons 

U , t ruction dans les ,|i tricts ruiaiix 
«'annote r sous de bons auspices et, 
d, plus, certaines lignes de tua rebâti 

' dises ont modifié leurs pris dans un 
sens apparemment favorable aux cou 
somma tout s

I.es prix de base des aciers étant 
désormais fixes pour deux ans, avec 

« une réduction de l’ancienne base aux 
Etats I ms, le marché i anadieit u su 
bi le contrecoup de cette mod If ica 
t ion

i
t

« t
4' # /ii ain, annota e la format m'' l’une sec lecteurs, ft un prix modique . t sous

un format commode, une revue ne 
publiant gue uv i'im-tiii, u annul ne 
toutes les ai tuallt, s littéraires, lus 

nnda en Kinine I ne commission ea toriques, artistiques, sociales ou sci­
entifiques, et présentant «ntin, sous 
forme de suppléments annexes, une 
" partie illustrée " relatant les prin­
cipaux événements de la semaine, et 
une "partie documentaire” résumant 

'"is de farine «pit leur retiendra à un le mouvement général des idées en 
prix équivalent ,\ fl"

# fi f
I,'efficacité de ces cachets est teiie qu'en cinq minutes IU (séria 

sent de tous maux de vête névralgie, migraine—Exiges toujours
i)i Kini Demers", sui chaque cachet car ce «ont les seals i 

En vente partout—Oépflt SOBa St Dénia, Montréal

('ll K Z t: lion canadienne qui aura pour 
mou de mieux faire connaître le Va

mi> 4

Jos. Boudreau fils, i
t

: ■vin
vraiment bons—

: nadn nne a déjà » je foi m» e

Sirop du Dr fred Demer; peur les enfant; l.a situation alimenta.ir <lv l'Alle­
magne s'améliorera, gr.\»v à (!«••

I 1.1 HK AI R li 4
» Demande/ toujours ee sirop car c'est le meilleur ponr le sotometl 
» le dentition, contre coliques et diarrhée—En rente partout— l*pAt- 
* ,10'»a St Denis, Montréal
'+#*

’ll

Tapisserie. Jouets.
Rideaux a ressorts. 

Vaisselle, Verrerie,
Cadres."etc., etc.

: 150 rue Richelieu,
SAINT-.1 KAN.

France et il l'Etranger.
Sur des feuilles spécimen, deux ru 

briques, sont consacrées A la "Vie fé 
mintin'" et A In “Vie sport lv. " 

l*t‘ Prix de l'abonnement 
8.76. tî mois. 10 50 :

l e ministre des Finances de la Hel
gique vient de déposer le protêt 
loi instiluani mhis 4,, forme ationvme

3 mois,
..u ; a frs

VlirKS —i .i liste Ht s aciers .\ res j., s,.n. Nationale «le Ci «"-dit à Tin Tihr. Mon, 8 rue Garanclère, Paris
"L'Instantané", partie illustrée de 

la "Revue Hebdomadaire" tiré «lia- . 
P°U| que semaine sur papier glacé, peut # 

de consentir des .names de: U être relié h part à la fin <!•• I année «
Pour les abonnements, s'adresser au # 

représentant; Léon Lorrain. 71 rue * 
Saint-Denis, Montréal. t

! MH K VOS INSTALLATIONS ET REPARATIONS ELECTRIQUES
A DRESSE*. VOI S A sort. A II- «•, à bandage, à pince.pom dustrie dont, la creation avait été an 

beises, etc, a «té abaissée notable institution auraa. BEAUDRY Fils Ce fléchisse [,„(ment pour commencer 
ment équivaut à !>iv par HW livres ,„vs à l'anv lioration. la tumafonnaMAINT.JK4N78 Kl K JACQl KIM’AHTIKB

Noue louons et rê|inrons lew blcjrlew. enviton. tlon ou lv développement d'entnpri
Mh(H IIK (» AI.X \NIS|- |-, — Cette SvS imlustrlvllvs ou etumei «iules t « 1%

g«‘K
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Saint .leak. H <#, 3 A Vit IL HH,« LB CANADA FRANÇAIS BT LE FRANCO-CANADIEN
=

OOOOOOOOOOOOQOCOOOC JOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOQ RAPID TOOL & MACHINE CO. LimitedI Mme A. Gamache. de Swanlon. et Mme SAINT-HAUL DK L'ILB Al’X NOIX
Josaphat Turgeon, de linlistou Springs 
N. Y ainsi que plusieurs beaux-frères 
et belles soeurs 1* service funèbre a remercie toutes les personnes qui lui 
eta «hanté à Xaplervtlle. par l'abbé "»< témoigné des marques de sympa 
Alexandre Dalgneaull. curé de celle «hlea il l'occaalou de la mort de Mme 
paroisse !.e deuil était conduit par ‘"yrlllv Bcud l'eau, 
son beau-pèro; les porteurs étalent Mlle Alma Boudreau. Institutrice & 
MM Jusaphat et Aldhéntard Turgeou. I académie de Saint-Jean, remercie 
Jean Berger et Hector Bêchard et ses spécialement 1. personnes de Saint- 
beaux-frères

Modes le New York !a famille d. M. Cyrille Boudreau
RUCCKISKUBh DK J. à S HKHSETTE, U*e

1B2DRVILLB. F. Q,.

CH KZ »

Mme M J, Chagnon,
98 RUE R1U*!_U!EU, Saint-Jean
Chapeau ( dernier style. 
ÜuRobes et Costumes.__

yoooooooocxjooooooc -yooooooooooooooooooooooooodoixx

LA SESS m FEDERALE

f

Jean îles ruanii.es de sympathie» à
l'occasion de la mort de su mère, Mme 
Cyrille Boudreau

------ ---------------
WKST imoMK \i

V——— O 0-0
M Zépblr Boudreau, nous » quitté» 

lundi, pour l'hdpital d« Saint-Jean, 
.-Ulvrc tin traitement sous les soins du 
docteur A Bouthllller.

Nous faisons pour lui des voeux d<- 
prompt rétablissement

Mercredi, a 1' ’-0 h- ures. n eu lieu

CASTOR IA «
Pour Bébés et Enfants -,En Usage Depuis Au Dé: a De 30 Ans

l’or te Tou-
.11 ) . Rllsv parolssialv do Swoetsburg. ^igiuuurv de 
un service anniversaire pour le repos \

<>de la no de Mlle Marie-Anne Bisail- Üf 1----- O O-
VaIon.

—M. J Pierce, de Montréal, est ar- UN UNIMENT POUR LES BU- 
rivé dan» sa famille, la semaine dvr- (.’HERONS. — Les bûcherons, par 
nit re .après avoir pass.- trois ans en leur genre de travail, sont exposés à 
Angleterre et, ces Jours derniers, il bien des périls Les blessures sont 
tair de passage chez son beau père, d'occurrence journalière pour ces ru­

M Frank Durkee. marchand général, des travailleurs employés à couper 
Dimanche dernier. M Adrien DI- les billots à la rivière pour la des- 

sa il Ion est allé rendre visite h un ami vente (drive), ih. se mouillent et le
rhume, la toux, les douleurs muscu-

de la 1ère page ) iU*

doute avec plaisir quv toutes les mesures 
! expédition ■ anadiviitiv !<- Sib< rie L« mi-

1 .«• piiblo apprendra
bout prises peut le retour 
u>tre ne peut pas encore • • per la date du retour de es troupes, mais 
ve .sera sans doute sous pe

Ottawa 1er Le parle • est toujours en retard d'une heure l«i 
ville d'Ottawa, une des pli 
d'été, et tl y a ainsi une 
toutes avancées, mais le c 
I Uns les divers ministères.

V

vV '
Manufacturiers de Moulins à battre le rain.—Bancs de scie.— Oodendars. — Véloelpèdes et moteurs de chemin de fer, eto

t’atoloreee et listes de prix, en.oyée sur demande.
Réparations de toute sorte, fer et bols. Coulage en fonte et en cuivre.

m'ITRNALK iriBEKYILLE

p.ogresslves du Dominion, a adopté l'heure 
:r.' de confusion l.es montres sont presque 

CM n de la Chambre des Communes s'obstine 
4 ordres ont été publiés . l'effet que lad ml 

ntstratiou à Ottawu accepte • nomie de la lumière du jour Demain touil ­
les horloges udlquvront In .4 ne heure Le gouvernement attend le rap 
port de la commission des •.•juins de fer qui ne sera peut-être pas rendu 
public avant quelques Jour

Au fours de r@r-'« m i. ia Chambre s’est occupée de législation. La 
discussion a * té plus tiour «*, i,js vive que lu semaine dernière par la part 
prise par l’Houoruble J a y es Bureau, député des Trois Rivières. L’an 
dernier, il avait pris une 1 4.1 tellement active «1 la discussion de toutes les 
mesures, que cette année, •" 1 de l'introduction de hills, les regards se tour­
naient instinctivement v» 
pendant plusieurs semait 
mais hous sa Jovialité o 
rétabli.

intime, à Saint-Pie.
La rose, le West I aires s'en suivent. L'Huile Eclcctri-—Mme Hosanna

Shefford est Ici pour passer la semai- que du Dr Thomas est le remède par 
ne chez M John Enright, son beau- excellence pou: guérir tous ces maux

4

Id. Hell No. SU Soir: Tel 48V—6père

i on viège. M. Bureau a été retenu chez lui 
par la maladie. Il semble assez bien remis. 

.• •'ouvre qu’il n'est pas encore complètement *y &
Il n'a cependant rie: \r du de sa combativité. M Meighen s'en est 

aperçu aujourd’hui.
Pendant plus de leu .* res. M. Rowell a donné des renseignements 

la f’hamhre concernant ?» délibérations de la conférence de guerre im­
p riale et le cabinet de* ; ie e impérial

Sur les renseigneme: tournis par le ministre. M. Lemieux a fait des
remarques très appropri ; .urtout .«a sujit des relation.-, impériales, ii 
a demandé que nos n > , ublics n'engagent pas à l'avance le nom ou les 
ressources du paya. Il 
qu? l'on soi: très pruden

»

Voulez-vous de la 
Biere et du Vin?

Iseut» la politique -l'immigration et suggér»- 
. us l'admission des nouveaux sujets 
—-----0-0-0—————

Nouvelles He la ( -tpagne • talent de passage à N -D a l’occasion 
de la mort de son beau-père. M. Moïse 
Lord.

■

(Suite de la Rièm ' s
♦

SAINT SEB \S 't: \ BKDFt »RD . .

;
Mme Mi - amp bell, • . <sa Bes- Mercredi dernier, 2» mats. ,t eu lieu

*-V.e, a donn^ jc jor: à ;• tils qui d dans la salle Victoria, une partie de 
r«çu au baptême le< t .<* Roméo- cartes au profit dA l'église. sous la
Joseph Al b» rt Par a a ' marraine présidence de M le curé Mes 1er et

- - il. frère organisée par M Albert Bail. Mlle 
Germaine Paré, qui avait été chargé,- 

Alix a de la par*te musicale, s’est 
acheté l.t tvrr le feu .mes Hogan, très bien acquittée de sa tache et le 
pour la somme de $4,5

—Mme H. Trudeau es" *w visite de- vec su-fès : 
nuis quelque temps, chv * fille Mme 
r erre Leo.mte

i

Médéric et Doiialûa 1 ut 
et sœur de 1 enfant 

—On annonce que M. i
programme suivant a été exécuté a-

Si Oui, Votez le 10 Avril“Pauvret!*- I'upthe ', chans, n—
Mis* Lumina Hébert z—M. et Mm- Léon h . '-nette cmt 

eu la douleur d, perdu . . i de leurs “Pizzûati" duo de piano— 
le-n ^ enfants qui .i é- fumé le 22 Mlles T Girard et A Campbell 

“Estudiantine' duo de chan* —m .rs
4Mm. Richer et M te I Bouchard 

“Soirées de Québec' . chœur—
l’ar les amateurs

Mardi ma;.?, avait l î .\ I' *. ’ Trompettes \rgentées '. solo de
: U

Moist: Lord, iécé'le . ■'"i f 
Xi-maine- _** maladie -nient L­

. rvicv fut l'Lunt.' par 
r. se. a>.-; ;*• du rév M 

Sainte-S
... • . RI omme d .»- Paré
re * kou ::a.;r- L 'i -• avait r. • Vint ensuite la distribution de;

vêtu pou* la - ir- one e, <es plus prix : l- docteur Georgc-Omer Lt-
riches . : de »l Le- r-.em- blanc lit l'h» uieux gn rant du prix
l r»-,< d* .a Lie.!- -lu i .• -Ce ur av« - de prés- n ce I>-s autres prix ^nt été 
drap au w: ilièr- ai levant lu gaw- comm. uit p des dame?
orték-e fuu-'br as.- et m dont lt 1er. Mme Aid- i Fournier . 3e. Mme

.1. hint faisait parti *.e deuil --ta.. Al fier t M- nard 3e, Mlle Leroux 
onduit par son fli? M Les porteurs Prix des homme 1er, .1 P. Trem- 

• talent messieurs Pa .vaV-sat. Rémi b lay 2< J Campbell , 3-. K. Roi 
Provost, Wilfrid Duqi t •* Arthur Poi- iand

• j.etor Il- bert. La vente des fleur.-. due à l’initiati- 
i rer sa perte ve de Mlle Marie Anna Leblanc 

*. née Mathil- a été fort appréciée KIh-s avaient été 
>■ '4 garçons: offertes gratuitement par 1- demoi■ 

v aim-Georges selles de la ville et grâce à nos gen 
le Saint-Jean; tilles vendeuses, le- œillets furent Tl­
. *. Vermont ; te enlevés Enfin F «ni m- sépara au 

- une fille, chaut de “O Canada", emportant un 
jM>raul.au. L«- p„n souvenir de et te iéte qui a fait;

revivre dans nos cœurs l.s heures 
t"nu foule nombre .? Assistait aux joyeuses de n-.fi bonnes veillées d'au- 

funérailles. ma!r- mauvaise tem- t refoi s 
jour-là; car 

• * -dre un der- 
• de bien, et

---------- »+-'»-
NOTRE DAME UE .- ■ •' •«RIDGE

LA voix du peuple de cette province a rendu 
sible le Referendum sur la bière et le vin.

Un certain nombre de personnalités en vue de cette province ont 
constitué “le Comité de la Bière et du Vin". Dans le but 
d'amener tout le monde à voter, ce comité fournira à chaque 
électeur qui lui en fera la demande les renseignements 
saires sur la manière de voter et sur l’endroit où il devra voter.

C’est donc la voix du peuple—VOTRE VOIX particulière qui devra régler 
une bonne fois et pour toujours cette question.

Le Gouvernement Fédéra n’interviendra pas dans votre décision. Ottawa, 
au contraire permettra à chaque province de régler elle-même et pour 
elle-même cette question de la bière et du vin.

Mlle Id.v Morinprano—
Quel i Le.- M iss, or., us* - chœur— pos-

Par les amateurs 
Sola par M .1 Moreauév. M t.a- 

. -Igny. cur­
ai M LTvf -

l
MU' GermaineAccompagnai ncc

•J

î

i
î

i néces-•V
1r . r. Aid"! I)us-,«ult >

L»> (b funt laisse pour 
outre son épousa épi 
1,- Granger 5 enfant 
Moïse, demeurant 
THenryville; Joseph 
Edouard de Island 
Adélard, d" Monlr* 
lié ‘ène, Mme Adhérn 
■léi'unt •"•..ii âgé < >• 7 .n et 10 mois

pérature nui! fa.-a 
tous avaient tent, 
mer devoir à cet h 
remarquable par -h 
en bon chrétien at 
tienne et résignatlu 
de sa cruel'e m*’td 
deuil, nos pU slo

M Ludger Dlo 
pour aller demeure:

Monsieur J. F.

------ ----------------
NAPIKRVILLK

Québec n'est pas seulement la première province qui ait, au Canada, à 
le droit de vote sur la bière et le vin elle est aussi la

Madame Ernest Berger, née Kva: il est mort
porta avec pa* Fortin, « tant « n promenade chef son 

souffrances beau-père. M Trefflé Turgeon, de Na-
a exercer 

premiere province ou 
Etat du Nord-Amérique à enregistrer directement sur cette question la 
volonté du peuple.

• \
I s

r la famille en pienrllle. a été atteinte de la grippe 
« ondoléance*. espagnol*- et est décédée à l'âge de 

. JUS a quittés 25 ans. Sa fillette. èg*-e de 16 mois 
a anbrldge Est l'ayant précédée de deux jours. Elle 

•t M, de Trois- laisse pour déplorer sa perte, sou 
Rivières, était «je i . e chez M. J. mari. Ernest Berger, mère. Mêlants*-
O. Botvin, dans le c- - de la semaine. Turgeon. son peau-père. Trefflé Tur-

uord, de Saint- geon. 2 frér s. Vlrtc- et Napoléon For- 
son fils René. tin. de New Bedford, Mass . et 2 soeurs,

»

L'issue de la
C'est à vous-à

contrcnv-rse dépend de vous!
vos amis à vos voisins--de VOTER 

le 10 avril.

Mme Vf# Philli 
Hyacinthe iiu-i qi •

jpCXXXDC T

^ Tapisse it à 50 p.c. meilleur marché
« hi:z

0; ,er F. Massé.

89 RiiE JR :''-:S-CIRIB, PRES SAINT-CHARLES
Votez vous-même—voyez à ce que les autres votent de manière à ce que le 
Referendum exprime exactement ce que le peuple pense de la Bière et du Vin. «

;> l’enseigne “Tapisserie” t
Le Comité de ta Bière et du Vin% 
tO*ly rue St>François-Xavier.: i•>e et livrons Immédiatement nos tapisseries depuis 

'«ap'e jusqu'il êlrfü. Modèle- lionaux arli-tique- 
).r-.'«tée “ seml.défoupée ", prèle à pose.

Non* vit.
0r le rouleau
Aussi teplasf

t

Pour vos travaux de peinture
4t déferai lu m «• -oas. enseignes, autos, toitures, et r* téléphones 
à 37a «-i ,.ou« . »u ferons des e-tlmés défiant toute concurrence.

IX

ù «

>
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Saint .1mm, PQ, h AVRIL 1*1» 6
LR CANADA FRANÇAIS ET LE FRANCO CANADIEN I

Nouvelles de Saint-Jean
AU CONSEIL DE VILLE

VISITEURS EN VILLE COMITE DU VIN 
ET DE l.A BIERE

du grand débit «609900 O8C809M6une marchandise an 
nunvre est déjà à moitié vendue. 
Donc, voici ce que nous proposons

Ifepuib mardi soir lelier avril, un TOUTE l'KKSONNK DKSIIIKISK 
(Québec, était à Saint-Jean, dimanche comité dit du vin et de la hlerv est ^\\'(IMEXTKlt SX ('I IFSTKEK 
dernier, dans la famille de son pire, ouvert au No 78, rue Saint Jacques, pq pp |>I.A('E*lt Toi 
l'honorable juge Monet. ancien magasin de M. Tïefflé CAté

M. Faliio Monet, son frire, étudiant Ce comité sera ouvert tous les jours 
au collège de 1/Assomption, était é- jusqu’au lu avril, jour du referendum

—M. Aroédée Monet, député de Na- 
pierville à l'assemblée législative de Filles Demandées.s SES l*R<> 

X DES PRIX RAISONNA-l»l ITS
111.ES. N AI RA t/l A COMMUNI

. . V ER AVE< U <•! RAN l l» “CA
H (iaudette, Kaleuient en visite chez son pire, tu t/uNqu'un y demeurera en permanen \Al»A KRAM XlS'

w pour donner toutes les informa-

1/1 « IIKVIN NOMME stiltat suivant
Finances -MM K \0rma4dm, V. 

l'oiricr, (i Krédettc, .1 |
1,1 M. Klu'uiimc. .

Xoirii- —MM \ Poirier et .1. P 
Meunier .

I eu et police -MM .1. H. Uaudet- ville, ces Jours derniers 
te et .1 • P Meunier

Piqueuses de bandes 
Piqueuses de dessus 
Pileuses 

j Poseuses de bandes de cols 
> “ Inserters”
: Examineuses

» Vendredi soir deinioi a eu ljeu un* 
.séante du conseil de ville, sous ! 
présidence de Son Honneur le maire 
A liouthillier. les éehevins prs.-n',s 
étaient MM M Ithéaume, Valentin 
Poirier, Eugène Normand in, .1. U 
«•middle et <iédA»n Frédctte I,'ordre 
du jour comportait I 
d’un échevin en remplacement de \l

i/i i si: ( haa- q
(•Kit A IV ANNONCER OK ATI ITE XmancheI. I* Meunier ,

r-M. Hervé L'Ecuyer, de Suint Al lions désirées, 
bans. Vt , était «le passage en notre Chaque soir, de* orateur adresse­

ront la Parole

Ml NT LES 1*1(001 ITS A VENDRE 
ET I A LISTE OE PRIX PE CES 
1*1(01)1 ITS
raisonnable est

L'occasion de red« venp 
l’offr* est .1 

vantageuse, (/I l Vol l)|{A ETRE 
LE PREMIER A EN PRoKl l ER '

—M (' E Reason, président de 
(j IT mon des employés «le la Dominion 

Express, était de passage & Saint 
Marché)- et parcs -MM M. Ithéau J «an, vendredi dernier, pour conférer

Pierre Tralum, dont l'élection au Hit- lm. j |{ Oaudette les degrés d'initiation aux nouveaux <*,‘ distnbucr ks avis officui . t qui
ge No f> a été annulée par la cour . Hv-iêne -MM .1 It Daudet te et employés de \* compagnie à Saint '»*“«• toutes ks habitations . „ ville 
la nomination d'auditeurs des comp- \ ,,^lrier * Jean et à Iberville. nous dit que cette an*'V, picsque tous
tes publics, pour l'année en cours iudustnes :-MM I: Normand.n «t-------------- ♦--------------- lvS ^ "'r""s habttéir < «*| du et à Sotn-Ramc.
nomination d'évaluateurs des b lefts j ,, Meunier EN PONVALKHVKNŒ au fait que ceux des nôtr-s qui
,<,n,ls , l ‘h s fonds de maichandises , M l'é. hevjn J II (ioudvtte a été 
formation des comités civiques per- r,viu primaire pour l'année cou ran

♦ VI « •'
ll,S MH S REVIENS! \ IAqueduc et éclairage —MM 

la nomination Erédette . t E Normandln ,
l.e fonctioniiaiie municipal chat gv

« i: l'i I I \ SI ( i ES

I.'habitude est un« seconde nature 
avec ITliaujuiutton♦

•‘ des s' aiices r<. n ativ a paroissiale
---------- vai‘*nt été al tins %u dehors par lap ,»n a pi is î‘habitude du su< ce-. l.a

Mlle Annie Finlay, qui a été retenue Pât des gros salati.s, dans i industrie Soii«'e du 27 
a sa chambre, depuis quelques Jours, de guerre
est vu bonne vole de guérison main- liant que celte industrie a cessé d>x |(.s % viitreprise-, d’amateurs, en

cette ville \u\ deux représentation*- 
il y eut foule trH appréciable et ties 
appréciée, dimanche surtout, on a

CLUETT. PEABODY Cn.oï Canada.mars, ainsi que l,t mati 
liée du in .‘inscriront dans le. aimanous revienne: t maintemarient- te

Sur une proposition de M K. N or 
M M Rhéau-

Liinited,Ont ét' nommés auditeurs pour 
l'année courante et à l'unanimité 

Meunier, marchand, lut \IM j Albéric polrlei et Samuel I 
comme ôchevin | ,'|'.< uyer

M Meunier.

tenant Nos voeux «le complet r. failli • lst«‘tinamiin, secondée par 
me, M .1 |*
choisi zi I unanimité 
au siège No ft

SAINT .1 KAN. Qué.
semeur

'CéOOOOOOOOOOOOOOOOOOCêOvI.K PROlM IT l>K l/l R A RM:--- ——— 0*0-0 —— —
II. A REPRIS SON POSTEt'et te nomination a

:h5 2ZËÈÛMI ~= EHrS
lemer.t son m.*go II remercia le mal \„rmand,n. que MM. Ovila Trahan, 
re et les éthwins pour la marque de q refilé (Y>té et Charles Rom.au soient 
confiance dont il venait «l'être l'oh-

été
«l«. refuser l'admi.s,,,,. k pl is de Uxi -vcFOOOftOOflÉOOOOOOOOOOOCK OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO'
personnes, faute d'espace «lans la £ ^

— . I Variétés de Pâquesmarqué particulièrement l’honorable $ ________________ ^1
juge et Mme Monet . M A F. (1er ? 
vais, M l'échevin (î Fr^drtte, M 
l’abbé Chaus-i , assistant-supérieur du 
collège Saint*.lean, M. i'abbé E- Isa­
belle, directeur et phu.-mr» prMis 
seuts au collège . les RR SS de la

et de 
Nous disons

position, pour 
aux bureaux des douanes.

nommés pour l'exercice en cours ---------- ■»»»»-------
jet et promit qu'il saurait s.- rendre Kn amendement. M V. Poirier pro- MONDANITES bh. Cependant, on le vendait
digne de cette confiance que U* peuple secondé par M O Krédette.que ---------- | article véritable et le grand nombre
lui manifestaient par la \oix de ses |a motion principale soit adoptée, a- Parmi les jeunes filles qui ont reçu d(M. aC|iet«.ur>,. incompétents , nt été 
représentants é|tis. M. Meunier a prf.s y avoir substitué le nom de M. m, l'honneur de Mlle Mamie Dr land, trom.,^s 
voulu, en prenant son siège, faire ma- Artliur Ménard k la place de celui de qui doit bientôt nous quitter pour al- 
volr que, en dépit de toutes h%

reprendre son poste que les gâteaux de sucre Contenaient 
un plus fort pourcentage de sucre de 
canne ( cassonade ) que de s.-w d’éra-

4
Complets et pardessus confectionnés et laits 
sur mesure spéciale; assortiment des mieux 
choisi dans notre département de merceriepour

Prix c le PaixIl y a pourtant une ioi sé­
vère relative à la qualit' des pro­
duits portant l'étiqucit< érable ",

meurs possibles, il n. * laissera gui- m,s ;lUK votes, est défait par la dm- l'Hôtel-Dieu do Montréal, sont Mlles 'pout4^ols comme aille rs il fau-
der par aucun clan ou groupe et si<m suivante pour—MM Poirier et Archambault, Duok, Chassé et (ier- 
n aura jamais de parti pris d<- mau Frédette , contre—MM Meunier, Nor-vais 
\ais aloi II a pris w.n siège au mi- andin, llhéaunie et Oaudette 
li*u d applaudissements, dénotant la conséquent, la motion principale est 
satisfaction g« né raie

Cong légat i <>n Notre Dame, M. !• mai­
re P Contant, <i Iberville , M. .1 K 
et Mme liourguignon, aussi iTber'll- 
le, et nombre d'autres p, rs- n'mlit* • 

A la séance d jeudi, la pièce de 
résistance était la conférence donné, 
par M 1 abbé Pilon, prof- saeur de

Spécialité : Cravates, Chemises. (rants, etc.

Aux magasins fashionables <le
ru- M Ovila Trahan. 1/amendement étant 1er suivre un cours de garde-malade à

drait quelqu’un de compétent pour dé­
terminer la nature réelle d’un pro­
duit. dans le cas o"u il faudiait faire 
appliquer la loi

Vj I. HEVEY,; t", <---- 0-0-0— —
NAISSANCES

iPat U
philosophie au collège de VAssomp­
tion

adoptée sur la même division 
l."ordre du jour étant épuisé, la sé­

ance a été levée.
105-107 rue Richelieu,Extrait des régi s très paroissiaux, 

pour la semaine écoulée •
Marie Jean no-Pauline, enfant d« Jo­

seph Desnoyers et de Rina Darré 
Parrain, Al Ida Darré marraine, Va 
lida Thibodeau

Joseph-Jean- Paul André, enfant de 
la J It Mallet et de Auden a Trudeau 

Parrain. Cyrille C,ramier marraine 
I .aura Alexandre

M Pilon nous venait précédé 
<1 une belle réputation et il a été tout

Saint-Jean.On procéda ensuite îi la formation 
des comités permanent.s avec le ré-

SORTIK EN RAVIT IThS

■ 11 a traité (le ^iOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOi,récente tombée de neige. ^ fnif à la hauteur
MM. A R Itaci- main de maître le sujet de la famille

Avec le
ces jours derniers
cot et G Rochette out -u 1 excel le n- paroissiale et créé un« profonde un ^OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOÇ
le idée d'organiser une en ta pression

FKl MME (1 ERE DETTEI/AVANC E DE L'HEURE

W. R. MASSÉt .a population de Saint-.Jean a ap 
pris avec une profonde douleur 

mort soudaine, arnvée dimanche der­
nier, de Mme veuve (iédéoo Frédette, 
née fésarie Dubois Femme de bien 

vt dans toute I'accept ion du mot, sa 
mort crée un vide considerable dans
la société de notre ville tr<s chah- Extrait des régi*très paroissiaux, 
table, les pauvres perdent en elle une ,,liur |a semaine écoulée

l>lu,"lurs *wpor»ll.*. a co„«,iu.s SMX)0de Howu.. Charl.omKau ('P-.UM d- . „ „
oomnvrctal- et plusieurs municipal.- Svs funéra.U.s ,.u heu mercredi Wilfrid l>uhv.ice d.védée le 2«. mars. man,<‘ Pat M t4 Mme 11 * l,»"ur«nix 
tés aux environs de Montr ai ont dé ,v 2 wwirant| à 9 iu heures, en 1 église h ,'âge de 27 ans et inhumée le 2». p.il aÎw.TVnv'1
< idé de proiitei du système d «pargn.- Saiut ,j,.an 1 Evangéliste, en prévnce Césurie Dubois, épouse de feu fiédé- '
de la lumière du tour , d’une foule considérable De (ait. l é- on Krédette. dé, é,|ée le 30 mars, h

ATTEND! <|ue les ouvriers, 1rs pa- %hsc toute tendue ,|« draperies de |Ag,. de 73 ,,ns et inhumée le 2 avril 
irons, les marchands, le publn de la deuil, était littéralem*nt remplie 
cité en general manifest«*nl le désir comme aux offices du dimanche 
d’avancer «I une heure toutes 1rs hov j e deuil était conduit par l«s fil

de la défunti* MM Cîé«l«*on, échevin 
« ha ries, Arthur, Willv «*t Emile F ré- (ltu s,

MM Louis Mat meats gastriques,
est par la pr- ente donné, que lundi. Cl|, Anselme Samoisetto et Georges goutte
le .11 mars, UM», à minuit, entre lun- hrosseau et ses petits fils , son frère, "L'usage “judicieux d un vin g - 
di et mardi, toutes 1-s horloges mu m l ouis Dubois . son n«-wu, M. Us- n«*reux est permis par les hygiénistes 
nu-,paies dr Saint J. an. Qué . seront Car „Ubo«s « t »-s omis,ns. MM Ar %<"" ^ gouvernements
avare - es d'une heure thur Ressetu*. d Montréal et .Iules s'efforçassent de diffuser 1 usa-e l

d,- Saint Jean. Du) e Saint -
\mabl« phylaxie et antidote l'alcoolisme 

Ar. La substitution «les liqueurs (• rmeu- 
1 é-rs aux liqueurs distillées aurait une

Le programme musical a été enlevé.Depuis m.udi matin, à Saint .lean.
heure

Mllesquel tes. Leurs invités étavn- 
F A. Desbiens et R Ro bette,nous avons du avance! d ure 

1 aiguille de n«>s horloges et cela en 
eonforinitr 
lancée, sam«*dt dernier, par Son H«m 
neur îe maire Xh-xis Bouthilliei

de et a fait honni'ui au ilirvcteur et a
et Mme Hei tor La **** choristes 

Mlles Yvonne, Marie-Anne .A nouveau goûté le> délie s d.* la vir
de M le professeur Lucien

Mil»

\u piano, nous avoir Entrepreneur - Peintre - Décorateur
ITHl.K'ITK t l/KXTUMKl R

MMontréal , 
moureux,avec une proclamation

— — 0-0-0— — -»
DI X T S

et tuosit
<, La-hanci* et de sa jeune s-eur

-oldieet Marguerite Dagenais,
Ethel Daniel, A Gélineau MM 
Rochette, A Godin. A Racicot et L (V-.-ile Tous deux ont dû répondre î.

au re- <1- pressants rappels 
Mlle l.ucri-ce Dubor

H K LL T LL. MO
«lui m- lit comme suit 17 4 19 rue Saint-Jacques, Saint-JeanATTEND!' que l.i cité ,|e Montreal. I‘ainchaud l es raquett

tour, furent reçus d’une façon chai qui débutait
a obtenu un succès mérité qui 
rail pu faire pâlir d’envie bon nom 
bre de chanteuses plus âgé. s dans la 
carrière <>n voudra assuiément Ven

Placez votre command' maintenant pour la decoration d-> votre 
demeure.

Mon organisation possède des facilités tout's spéciales pour » n- 1 
(reprendre toute sorte de travaux le décorations d'intérieurs.

Nous développons des dissins de couleurs artistiques dans l'exé­
cution des décors d’intérieur.

Des ouvriers experts cha< uns dans leur m tier exécutent les 
ouvrages de manière efficace et satisfaisante \1

Demandez des estimés pour planchers d boi- lur. Ouvrages 
de menuiseries, de plâtre, de peinture et tapissage ij

J'attire spécialement votre attention sur notre immense variété- T
de dessins et imeetlques
et importées. 1

Huiles, pelnlures, vitres, celles, ternis lturlups, toiles snnatiles.
Moulures îl cadres et d’appartements.

hv<xxxxxxx>o<xxxxxxxx><xvx>oooc«>x>oooooooooooooooooooooo5

aii-

M Fisher,Vendredi et samedi 
dans "Vanity Fair ' 

Dimanche et lundi 
dans "Ace 1 licit

tendre souvent, k l'avenir
Sa suur, Mlle Sara Du bol-,. qui te 

naît le pian,, d'accompagnement, 
>'e6t acquit vv de sa diffi-ile tâ<!.e 

Mardi et m.*Tcredi —' « 'aprice, manière parfaite
dans "The Heart of Ron m - '

----------- ♦♦♦♦-----------
L'USAGE IR VIN

om Mix.

' l 'abus du vin cause des désordres 
traduisent par des d- range 

l'obésité et la

loges municipales, (/liant k la comédie musicale d 01 
Jeudi —Dustin Karnum, danv 1 he f,.nhach, * Les lieux Aveugles", elle a 

Scarlet Pimpi ruel".
Matinées tous les -amecis et di­

manches, à 2.30 heure> 
sou - à S iu heure Tous le- siè." s k

AVIS PUBLIC dette , ses gendres fait rire aux larmes . c>st dire qu
elle a été comprise et goûtée et qu 

*es les "aveugles étaient bien dans lu
f

I ous
Aipeau de leurs personnages MM 

phon e et Aimdéc Roy , nt .ou ­
vrais professionnels 
l'ei ri, r

•militas .etc.
des 15 vents, pas de taxe de guerre 

O---- -
I- \\ El R DU \ IN

IMme ()
Tous le citoyens 4 \ Mqui suivait la partit!

en toute év it/ué , sont par la present# invites
les autorités civiqu -

MMl es porteurs étaient 
Ri ailloli, (iuilefroi lluot, Eu i n

a démont 
parfaite technique et un i

au piano 
dence un

Les assemblé! - qui ont lieu t us V s 
soirs au N- 78 ru< THE ROYAL BANK OF CANADAcoopérer avec 

«•n avançant aussi leurs horloges d u- r.bambault Saint-J acq <cs 
magasin < "’té, soulèvent •"•au r,‘ 

Mardi

N !' \Ur. -I t ainar.iir* de l'av- ompa-'iietnent

I • maître dp chapelle, M 
Ppi : i> r a tout 1 d' tie fi, r de 

i<"< - di- ses chanteurs 
Il est --rai qu ii n'a pu 

*n travail, mais il en est 
\pi s un tel 

se demande ‘A
, quand l.i procl aim uidition

<"e 1 ! l- ■: ,r., le ,i , XI nu et U:
lut Invite k tirer le billet qui 
il- -, n« : le gagnant ih »u u-.v 1 

a: Ire r A fiée Le sort d-signa 
. atir at Mill* ‘ !>\ iille de '•*, v.
Mill, i te a it i '"ois d 

M le Curé I.ubrN’he a remer i '
félicite ses paroi'Siens pont leur 
Mii'Siti inlassable envers les ouvres 

les et s'est déclaré absulu- 
',!■ -atisi.i • du résultat obtenu 

---------o-o-o -

sensinfluence très heureuse sur la nn-rali- 
i -• et ur la santé publique

!» A ( basse, CK, et (' Latour 
l e corbillard était précédé des élè 

v, s de l'Académie de Saint lean 
confie! es des petits ills de la défunte 
des Chevaliers de Colomb au nombre 
d envir-'Ti r inquanT et d'une déléga 
Mon du cons, il de ville de Suin'* •■'an.

n«- hwure, k 1 ette date ancien
coup d int n'-t dan- le peuple 
•t metered: soirs, la salle «tait rnn

1
INCORPOREE l<fi9Kl EXIS H"' H1LLIBH

maire
lv 2'', 19 U*

et f S.I.OIMMHHI 
i2.»n.:««4. 
1 UttUHMf 

8U:..IHN1.UIH)

Capital nitons-
• p

Réserve « t profits Indivis 
Total de l'actif

nouveau si 
chanteuses 
ménagé s. 
lar.ct: eut v c a open Y 
succès, le publie

ANDRE-ALBERT,
Evêque di Saint-Germain <!«• Kitnouaki ,'s iri, . 

------------

plie pour entendre M 1( notai: ".has 
M b- do '«■ N. A ' ouSaint lean, Vu- . mars

dérin qui ont fan d m'1 rossante- 
datation quant k opport ni -, k 
la in i ■ - Hi il«‘ vt, ' ' ver l’usa :• 
vin et de la hid . cnmm* ni. ..

ornbatm l'alto

Tel- EMOI X AM ÎIOMM Vli:
Mll.l IIXIIÜI. MON I Kl Xl .XI PALAIS |>E JUSTICE composée de Son Honneut !>• man. 

Houthillnr et de «Vlu-vins E N « » i 
I H (iauiletie, Valentin 

Meunier Venait

X Su Wilfrid Laurier ne faisait pas 
seulement 1 admiration des grands, il 
était aussi l'idole des enfants. Ceux

1,1 de Pumas. Saskatchewan, en ci1, 
suite la foule dans laquelle mm avons unc preuve munit, sic. en réxi

' ' " srqu< '' n aanl leurs pe ,-t
'"‘l1111 L •' t'\*' c!te\ m Ai il|jant |es porte, à leur cur«, pout

l'i rii. Joseph iv gn-> fajrt, chanter un service solennel k la 

mémoire du grand homme d T tut «a 
million français

l.es membres du clnvur de - liant, 
touchés de c«- beau geste, offriront 
gratuitement leurs services poui l'oe 
cas ion, et toute la p-ipulaion s'étai'

1 jointe au» petits poui rendre envoi, 
plus remarquable cet hommage ultm 
à Laurier

Ce fut une belle et émouvante cé-

JCû sut ' ursales au Canada et Terreneuv- Tr-n • huit suceur
Saint : tomln ;u Costa Rica

et Vénézuelft
Mardi I, le; avril courant,1 honor.»

preside actuelle
moyen rationnel d 

i( , olisine. l'ivrognem
mixndm 
Poirier et .1 Ihic juge XI net qui 

•i-ni la "- r supérieure. a rendu m- \M II I I > XM.I XIM s.
Xntiiriiu St-j'-hus. ltrahaniH' )

Grvniula St < i» re»
I rlliiilnd l '■ rt

l.ulm e anglaise < ;• : •:

Barbarie* Bridgetown; 
.Inmaïque Kt-.gsto :

■
New-

Mil-au Se s suivantesgemnit dans les 
Iules M.nard vs Al«xv- Bouthilller Qui profitera tie I offre ? .» M-lNmiingiie Ho a

si.Kilt' |ta . .. ■ ri - .
Honduras Itritniinlqiie lu 1
Amsterdam et Rose Hall (Corentyne)

s'agissait d’une action pour sai-ie
COllSePV ..toile
deux partit s le ugc a renvoyé l'ai 
tum avec d- pens', etc

.. via n" cl il n'aI e pu blé 
tort—des 
pour b s produits de a ferme

p.t>tliur ! asm, i, 
che I us tache Voir i< r 
Joseph I.emieux, 
lien I.atom, Arthur Camaralre. K \

Xptès avoir entendu les dcm.mi1"
Per

pnx e\t -Slfs.lilies lhttiol
Joseph I aehanec

LONDRES, Angleterre
2 frdif'ce Bank. PrncoiSt., F.C

NEW YORK
Coin det rue» Vv i liam & Cede:

.ait mieux que 1- > -ltiva 
de-

sonne
leur lui-même, -•» I > prix qu'il

ne
de haud llegn-xhe 

Narcisse Larocque. m tevlamativn
P «J I ' Il "»l .1Dans un- < uu •-- Xrvhambault, \ V , A K Gervais. 

!> K usinier, Drs X N Sa hour in, et 
Jacques Cartier, 

I» I* Suhourln,

mande nour <• s pi —I uts sont M-t*--- 
• t raisonnables la p t iode d- guéri- 
a eu pour efiet de vu ■ v chez non un, 
certaine rareté de produits et, f«*r•
naturellement, la demande sv maint- 
riant I- s prix ont monté < était 
dans l'ordre Mais aujourd hui que 
la guerre est (mie, «pie nous n'avons 
plus de soldats nourrir k l'étran 
ger, le volume de nos exportations a 
en conséquence diminué et, la pro 

la-s examens du d« uxième trimestre duct ion étant normale, nous d«-v,*n*
di sensément avow an surplus d appro

VS
de o n ti action ex» u Termes avantageux pour transactions commercial- < 

li.-pnrtement d épargne dans tout- s l--s succursales
pour travaux
tés, |e defendeur a été condamn- 
payer au demand--ur une somm- 
$18.07 et les d-pens de la vau»- telle 
qu intente* moins certains frais déjà

\ Chevalierk K
ilv I nc Papineau,

Maynard, Joseph Goheil, Georges 
Saint Germain, Dr X J Levasseur,

SI ( CI KSXM: ST. JF X>. Vu.-Pour avoir du 
Sang Clair et Riche

F. V Ut X It UHF. Gérant.

iP Baudouin, Xrmand Dross, au. \ P , 
Xli Beauchamp, Xlln-rt Patenaude, 
Isaïe Hévev, Georges (Servais, 
eph Boudreau, Euclidc Buck. I 11

payés
Jules Ménard père poursuivait. Jules 

M-nard fils en réclamation d'une som­
me de $1171 30 et intérêts, en vertu s 
d'actes d'obligations Le juge ;i 
voyé 1"action pour le capital comme 
prématurée et déclaré 1 action

jusqu’à concur rente de la som- 
de $ i(),maiK il a condamné le déten­

deur à pave! au demandeur la -mime 
de (UH' .»vet intérêts et dépens «l'une

témonie, dont le souvenir vivra long 
,k> temps

ile* veux brillent*. le teint clair, pre- ; 
ne/ “Celery King**, le fame' 

Ionique printanier, puriflra 
leur du sang.

o-o-o
XV COLLEGE SAINT-JEANMoreau, la-slie De land, 

I Boulais, C A
o Granger, 

La berge, .1 II 
René THUOTOSCOPEXrmand Bourgeois,

E l.asmei, E Messier, Dr sont finis de samedi dernier et,
Lanctôt,com-
I.ominc
X r t hu i X i.m. lien n Bernard,

, . . , Trois fois par semaine et durant
Serge manche et lundi, l.-s «-lèves étaient en v isionncmont En vertu de quel prin lrt,js s. uiaim->. préparez une tasse de 1

Pmsormault, .1 c Latour, XX Buu congé d. repos Les lundi et mardi de cipe. alors, les prix -ontinuent il- . < . i-ry King qu- vous prendrez au cou­
cher Donnez en aussi aux enfants. 

iU X'oit* serey surpris de voir combien 
effieaeement

penser

Spécial pour Dimanche seulementme
.1 P Latour, Michel l.anouc. Pâques, ils auront leur congé de sor monter l'échelle ’ V'«and on nous ,le- 

I lin- Normatidin, in-, pont visiter leurs familles. Dès mande i»û cents la livre ale beurt-.
F red Camarairc, J manii.il ont repris leurs travaux du sait parfaitement que c'est v\.ig< r

à ÔO cents la douzaine d'œufs, en

rassa,
Xlln-rt Trahan, 
Narcisse Loi il.

( Ii XX illium Fur n nm dan*action île - v montant i ir

Ch LH K Y KINGd’Arthur Moi vin v< "Ri-lers of the Purple Sage'Dans la «musc 
Victor Cusson et al. U it'agissait d'un

.1 C 11 Uisnl'-r, N troisième ttimestre scolaire
—XI b* chanoine Arthur Papineau, pleine saison «h ponte, on «-xag- rv 

Eré-léric P .1 O'Cain. siipi-rv-ur est absent k Montréal en emoïc 11 devrait se trouve: quvlqu'

Haricot.
Gngoire, Fis Payette, Edouard l’a 
pineau. Max

\ Ko?
’ Mercier, Jules Lelehwi, O. l'éladeau, une retraite «les jeunes gens 

X Peer! 1rs et une foule d’autres

il I I
r--• la fonction normale -1-- l'intestin, jpour faire casser 

jugement rendu contre le requérant 
par la cmn «lu magistrat de districtr 
condamnant I toi vin à payer la somme 
de $77 et les frais, patte qu’il aurait 
vendu certain meubles et effets 
ménage, a loi 
d’une
dans cette atfaire. le percepteur
Revenu. M Réguler, s «tait c-mtcu*. ^ ) |t p , .aj,ri.vhv, eu ré de
de prouver la vente pai Mol v» et a Ni|t|v |)illllv ,.( \\ pabbé E l.atxllc, 
xait omis de prouvci qu il u avait pas 
de II» -u d cm anteui, I honorable ju 
gx- M.m.-i a maintenu l«* bnf de <ei- 
t loi ai i • t annulé, à toutes fins que 
de droit. l«- jugement rendu 
Moi vin sans fiais

bref de certiorari
nettoie et renforvit le système, chasse 

Moreau, \ n tor il prêche, en 1 «‘glis. Saintc-l atheime, un, parmi I-s cultivateurs, pour pu-n jos boutons. I. scrofule et autr- s !
«In- l'initiative d'un mouvement

>un I IVictorJ
de Mirilres du sang Celery King ti-liu le , 1.1 NIH FT MXHIH j

F nid Bennett dan* “ XX H F > Do XXI i XT ** et comédie de Suuhlne. j—MXI les abbés Vallquct et Laior chanté chu tienne, dans le sens «l'un s,u,8 l‘ur vl r‘« be en débarrassant I
me, professeurs, sont de retour d u abaissement des pnv. L'ocv asu-n de ' ' ll1' s ' "-au- r« * "i,- ^M U- vu ré C A tune, professeurs, sont -le ret ut d u abaissement des prix-. L'occasionX l’«:glise, (Vest 

I,amarelie qui a chanté 
assist- de ses virai un. MM les ablvés chez des amis confrères de c-lasse

-le promenade k Saint-Hyacinthe, ce faire a peut être manqué, jusqu i
Nous allons la faire naître

le service, ne
qu'il n «Hait pan muni 

CoSnnielicence d'encanteur l a publicité est- un grand la, teuri tirenier et l". Dufresne, comme 
di-icro sotis-diaere

Prenez soin de 
vos Yeux!

ndire- teur -lu collège, assistaient 
ch œut

\ l'orgue t-miit pai M V",tienne «itnl- 
let, l'Orphéon de Saint .lean a chanté 
la messe harmonisée, de Perrault M 
Max Kr- -I- ru dirigeait 

L'inhumation a eu lieu dans le et

au
De prévenir la GRIPPE ESPAGNOLE 
De braver le froid, l'humidité, les microbes.
De préserver votre gorge, d'assouplir vos cordes vocales, 
De guérir vos bronches, de cicatriser vos poumons.
De n être jamais enrhumé, grippé, coroué, oppressé

employez 1rs

mill I r Itjuvl -jtu* soit lr malais-* 
\ oils ressentez à la vue.«lue

iir négligez pas un instant 
Mais ailes tout de mi te < * : i - 
suiter M. J. P. Meunier,
optometrist** Il *neié n vaut 
audrl > «le ans dexp-rien 
ce duns > et le proies*!' u

CO! R IM MAGISTILXI
nu i ivre de la par-iisNe.

Outre b ms plus haut nommés |a 
trois filles CRESOBENEI midi «'il demi-1 M I, magistrat

Mmesjugement dan. d-'tuntc lai"*,.
I oins MaV- i! ( Col inné \ , de

\ fus ,on a rendu 
: affaii o ,i i n il., t lu,mon vont i •' H «vu

- XIIP. \Saint.
V *(V.ipsult s)

Ce merveilleux remède, composé «le pr-ului •- 'v L.i vu-ju- . antiseptique.-. v« 'nti1«-s, imptegne «' * 
se«« bienfaisantes vapeurs tout 1 apvu- il rv*p r.- -• < t vu- n in ta \-nient les MAUX d- GORGE. 
LARYNGITES. RHUMES de CERVEAU. GRIPPE. INFLUENZA, RHUViES. LRONCHITES. TOUX CHRONIQUES.

ANTISEPSIE DES VOIES RCSFNRATOIRI S PAR LE Nf Z ET LA ! CME OU PENETRENT LES GERMES DE 
LA GRIFFE ESPAGNOLE.

N) itou» l i luuiv ou <• i*.,ur $’ V>,

>"
s d al Lue; Mme \ lise! me SaïuoisetUM'Kni 

11 Mme « i'- 'i e Ili » ss.’iia i Ma
/es vt Kiloii.,rd Iléhert, m'eus- 
tnque san justification Les deux av- mu i

.'lé trouvés coupables de ne Louise i
l'offrr.se. moi.s le ma .lsOat les ,n a I in d ite dogloiiioise , immstalivc, 

tim, III jail". I' familles l-'r* dette et Dubor -nu 
„ Usui I-*u -Iront bien agr v l'e\pi< ssion de 

lu « ix v sx mpathi* -s

KNous garantissons satisfaction ou votre argent sera remis. Yrusés m 1
VJ. P. MEUNIER.t- nu. qi'itt- pour ' 

i est ît-dtre qu'il leur 
mini»'' .;■! temp* -le pii'xitilioii

• Xnos Q 1 lî ne I.' i, Indien .
Pjcco

OF’TOMF.TUlM'l
cro'^oocooci.1

MComi'ieil' .1.1 » Xl’slil I St H .O'!' XI n sum O' ni*. Montreal.
x
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Saint-Jem. VQ.. 27 MARS IUS.LE CANADA-FRANÇAIS ET LE FRANCO-CANADIEN#

LONGTEMPS
SOUFFRANTE

l/AUMKXTATHtX ï»KS VOLAIV
I •>LES TORTURES DU L's volailles a venules on donne 

du bld d'Inde rond s«* remplissent très 
rapidement l'estomac tout en ne pre 
nain que ties peu d’exeiviœ Mlles 
deviennent trop grasses ,*t cessent «le 
Pondre. Il vaut beaucoup mieux con­
casser le grain de h h1 «Il mie en |»o- 
tits morceaux que l’«>n répand dans 
l.i litière, oli h-s poules sont obligées 
«l«‘ gratter pour le trouver. Par con­
tre, les volailles ne sont pas (iiand«‘s 
de l'avoine donnée ronde, à moins 
qu elle ne soit préparée d'une certai­
ne façon, t ue nouvelle avoine appc- 
l'-e “l.iberti " créé la ferme expéri­
mentale centrale, et qui vient «I être 
pn'M-ntéi- au public, se débarrasse «!«• 
sa balle au battage . elle a «lotie, une 
valeur spiciale «tans l’alimentai nm 
des volailles.

Nous trouvons ces r« n.cignements 
dans un bulletin qui vient d’étre pu 
b lié le bulletin No !•! des fermes

Mme Courtney est guérie 
par le Composé Végétal 
de Lydia E. Pinkham.

“ FRU1T-A-TIVESM le guérit 
promptement et pour tot^our».Le 10 Avril Osknlonsa, low.i.—“J’ni souffert long­

temps de» douleurs affreuses et rien ne 
semblait me soula- 

Vne amie me
4

Votez Non! K^r.
conseilla lfC<nii po­
sé \ ègétal de Lydia 
li. l'inklieui. J en 
ai ]n is et tout «le 
suite i‘ai été aoula 
gee. Je recouitnaii- 
«le liuutemeiit ce 
remède aux femmes 
«jui s..u tirent, i\ cau­
se de ses bon* effet a 
sur moi, et je sais 
«| :e celles qui en 

prendront seront soulagées. " — Mme 
l.iz/.te Covrtnkv, lut) uucsl, de avenue, 
Oskaloosa, Iowa.

Pourquoi les femmes traînent-elles 
«l'uneannée A l’autre, toujour* souffran 
tes, comme lét «it MuieC «uirtin y, Quand 
«le* lettres comme ci llc-t isont publiée-- f 
Toute femme souffrant de déplacements, 
«l'irrégularité*, d’euflaimnalion, d'ulcv- 
rrs, de maux de «!■ s, de in-rvusité, ou 
sur le retour «le l'âge, devrait prendre 
ce célèhie remède aux rat me* et herba­
ges, le Comj>osé Végétal de Lydia K. 
l’inkhain. Ecrivez à Lydia K. Pmkliaui 
Medicine Co., I.yim, Mass., pour con­
seils spéciaux. Le résultat «le sa longue 
expérience est à votre di-j-o-aiiou.

»

V >

\4
Ceux qui sont disposes à peser soigneusement l“s mérites des différents arguments 
mis de I avant au sujet de la question des liqueurs, prendront en sérieuse considération 
les opinions réfléchies des principaux journaux. Parmi celles-ci, aucune n'aura de plus 
grande valeur que celle de l'Action Catholique qui, le 22 courant, publiait l'éditorial, 
dont nous extrayons ce qui suit :
Beaucoup demandent notre avis à ce propos.
Ixi voici :
"Quoiqu’il ne s'agisse que de bières et de vins légers, notre expérience des brasseurs et 
de leur manière <l’agir dans le passé, nous empêche de reposer en eux la confiance qu'il 
faudrait pour nous rassurer sur la manière dont la loi sera respectée. Nous ne pouvons 
donc approuver la liberté donnée au commerce des bières et des \ ins. même légers, et 
nous conseillons à ceux qui se rendront au bureau de votation de répondre non A la 
question posée sur le bulletin de vote”.

expérimentales du Dominion, intitule 
Alimentation des volailles" et qui 

traite de ces aliments d'une façon 
très complète 
sont discutés

MH. P. H. MCHUGH

103, rue Church. Montréal, 
le 10 décembre 1917.

“J'ai été affligé du rhumatisme 
pendant p/us de /O ans. J'ai consulté 
«les spceialistes, pria des r -mèdes, 
employé îles lotions; mais toujours 
sans effet.

le» suieta suivants
ration équilibrée,grain 

et ses produits, verdures, nourritures 
animale» et nourritures minérales, 
comment combiner et employee ces 
nourriture» dans l'alimentation des 
poules, dindons, pintades, canards et 
oies On peut se procurer ce bulletin 
gratuitement, en s’adressant au 
reau des Publications, Ministère fédé­
ral de I Agriculture, A Ottawa

Alors, j’ai commencé k prendre 
“Fruit a lives"; et après 15 jours, la 
douleur était moins forte et

»L’ACTION CATHOLIQUE DIT “NON !” mon
rhumatisme soulagé. drmluellenient, 

FruH-a-/ives'’ a vaincu tu on rhutna-

bu-

lz 10 :î\ ni vous et le* autres électeurs <i«* ia 
ÎYmmi-f QuélHc déciderez. aux oolls si cette 
provinee -s» pour être "prohibitionniato” 
a pri s le 1« - mat nu si la Li« rv enivrante et le 
mu continueront d'êtn vendus, las brasseurs 
• ' le- marchands de vins font leur dernière 
résistance ils veulent «;ii«>n leur permette 
d< \ enfin fie la bière de fi.ô'J ‘‘2 «l'aleool et du 
x *rt <1< là Ifî ' . Permet tn la vente «le liqueurs 
dans -a plus dangereuse forme c'est laisser le 
pavs dans le< mains du trafic organisé «les li­

queurs. Pin* que « « la 
vitices et tous I» s Ktats-Vni> franelmnient 
prohibit ion mst «s. « « la veut «lire qu< Qtn'dieo 
\a être !«• "bar" du continent. P« usez 
«•hissez de lu honte et «lu th-sordn* qui vont 
inévitable ment sutvn «l’une telle «-ousiil, ration.

La réeente convention prohihiti<mnis*e a 
formé un «*omité «h campagne inmr n n» ou­
trer le « ara« tèn- agressif «h s hrar <«‘iir>. » 
mnnté a liesoiu «le votre aide l)onu«v.-la lui 
au poil a vas- v«itn vote.

avec l< s autre- pro-
tissue ; et «lepuis cinq ans, je n'en 
souffre plus. J’ai aussi gravement 
souffert de constipation et d'eczhna, 
et c'est "Fruit a lives" qui m'en a 
guéri ; j’ai bon appétit, et je suis en 
très bonne sauté". I*. .1. McIIUGÜ.

.VV. la boite, 6 pour $2 30. botte 
d'essai 25c. Chez les pharmaciens 
ou envoyés, frais «le poste payés, 
réception du prix, par Fruit a-Uves 
Limited, Ottawa, Ont.

réfié-

Notre système de 
Lumière Electrique “DELCO ”

sur

Le Comité de Campagne Prohibitionniste. Augmente l’efficacité du service 

sur la ferme.#

primée. Augmentez, légèrement le 
pourcentage de son, s’il <st de bonne 
qualité, jusqu’à ce que les agneaux 
soient venus au monde Augmentez, 
ensuite la proportion d’avoine, 
car rien ne vaut mieux que la bonne 
avoine pour stimuler la production du 
lait Fournissez, du sel & toutes les 
saisons de l’année Enfin surveillez 
soigneusement votre troupeau, à l’é­
poque de la mise bas. et vous sauve 
rez ainsi souven^ la vie de bien des 
agneaux qui. au bout de six ou sept 
mois, vaudront de $‘J.r> à $34) par tête 

—————o-o-o--------- —

Il donne un éclairage brillant, net; sert au pompage de l'eau, à 
actionner le séparateur, la baratte, la laveuse, etc.

DELCO aide le fermier et sa fa­
mille à faire plus et de meilleur 
ouvrage avec moins de labeur. Il 

| se rembourse par l’économie de 
i temps et de travail.

OUIEtes-vous d’opinion q 
vente de* bière», cid 
vins légers, tels que de­
finis par la loi. devrait 
être permiseJ

uv la 
res et 1

YES

xNON Voyez nos derniers modèles d’AUTOMOBILES 1919, 
et nos fameux Tracteurs “Ford

Is It jour opinion that the 
sale of the light beer, cider 
and wines, as defined by 
law. should he allowed?

2
NO

Chez LASNIfcR & G AU PEAU,i

< 40 Hue Richelieu. Suint-,lean. I*. Q.H
AliONNKZ.ÎOVN AVMarque* votre bulletin femme ci-dessus. “ VA* ADA.HUM AIS *

72
r
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une nouvelle aussi souvent que cela mand<.nt nctvsfcûrnnent à être
est nécessaire pour la tenir propre . nourris- et m: ux soignés que les mou 

l'n sortant !«*s gobelets de la solu- faites une nouvelle solution mère au r<,Ds communs, mais l’éleveur d'un 

tion s téi i lisante

R U LT U RB ç<)Ut$cr dans un<‘ chambre ou il n'y a
pas dp poussière \\mieux

; ry>HL> SOIN DK LA MACHINE 
A TRAIRE

moins toutes li*s deux semaines troupeau d- race cherche toujours à 
Il n'est pas aussi important de te- \rndrp la ; -1 s grande partie de 1 ac­

tes assembler 11 st-rr.it bon ,l,r eu état luisant et net les parties croit de

pour la prochaine 
traite. r:ii< ez-les dans de l'eau fond-- SI '•C ASTyh• troupeau pour la rerr.,-avant de
à ce moment de fair- passer de l'eau ex'1 rieuu-s en métal des gobelets de ,juction . i a ut pour vela '!>■ .

une bouillante à t,avers 1. s gobelets dans ’faite et d- bidons, mais la machin - ,-ts qu'il
eau bouillante Priait mieux « m peut se servir pour bien que p

En •’■•la de sabstare es de polissage cou nir q v j-peinent qu'en 1-s nout
les m«- le lïon \rni, le Dutch Cleanser,

it NoU ue le tant. vxpVrinivU taies >,i

S %-j r#v4 Cëe se développent ans iPour obtenu du lait pur avec 
t ray-us.- mécanique, il faut conduit» i''"- bidons miv 
la. machine avec le plus grand soin et Pourrait abîmer le cao itclrouc 
la lav r parfaitement. Ne donnez a- a instant 1 appareil et en lix.mt

lait le vmps de sécher sur gobelet* aux trayons il-- la vache, a y- <‘v 
les parties de I appareil. Car le lait »•/ soin de ne outin-r I air de

l*,.ur l’étable dan- le bidon à travers les

'-s f\7s' %ible et il n<‘ pe t obte Æ4«P* ’
t

t \
rissant lue t en les soignant par 
iaitemcnt

Nous av r. démontré la vérité de 
cette the--!: dernièrement à la ferme 
experiment.. . de Napp.tr Nous a 
von s const. que si nous négligions 

L tant soit i> le troupeau de race pu­

re. même en té. les résultats de vet­
., . le négligent* sc faisaient voir le prin-

provient des désordres de | estomac. . ....... ...
Pompe Ion. Uomie encore. I*ui» trans- Vue des meilleures solutions st/ri- I-e b,.5om d'exercice produit des dé- temp8 sul u,,t rtars b n;,,,,hr<‘ ,l'*s
Portez la machine à la laiterie pour lisante* employées eut celle de chlo- rangements du système nerveux et "un"s 11X et ,r développement
la démonter lave/, les couvercles des m, de chaux Serwz-vous de chlore- rrttomac cesse d assimiler la nourri- de,”** ag” " ‘
bidons auxquels le puRateur <-t gé- re de chaux frais de préfé-r.-nce a ve- turp. I)ans crs conditions les Pilules Ik,tm"Z .a" r,Kip,‘aU ,Un l,n® paCaf
neralermnt attaché, séchez et susp-n- |„i qui provient de boites en ter Végétales d*- Parmclec sont un remè- "l“ilS la us*‘ n W p’*t %"p [V
de/-les 1-avv les gobelets et les tuy- blanc cachetées Prenez un pot de <1e d'une puissance incomparable pour ^ ^ T ^
aux dans de 1 .-au chaude à laquelle grès, mette dans -t pot une livre de remettre les organes dans leur état r. ’ 'P'' ' auc trMle n‘ a
fous aurez ajouté une poudre alcaline chlorure de chaux, ajoutez un gallon natur,.j ,.n Iajÿ.inl disparaître toute hon(laRr' • ‘ beaucoup d eau (mirante,
h ia;.i Cette poudre dis»,ut toutes d'eau froide cas ez les morceaux, dépression et en vivifiant l'encrgie uil ,rs n,,m* <ir,t ^ lement act. s
les m»tièr. gra>**s qui adhèrent aux t,ra-sev «nvrgiqti-ment puis laisse* re flottante —4 ' ^ moU,":' -D'-sorbem beaucoup plus
parties ci.- la machine. Frottez à la poser, couvrez et tenez dans un en • ----------0-o-o----------- d «-au que le cultivateurs ordinaires
brosse, une fois par jour, l'intérieur droit frais On obtient ainsi une so- s'imagin ", en hiver encore plus
dis gobelet - Mette' ensuite toutes lut ion mère, et on se s*-rt seul- ment L'ALIMENTATION ET LE SOIN qu ,11 't“
ces parte dans un - solution stérili- du, liquide propre qui wrnagv .tu son, D'i \ TROC PEA!' DE MOV- Immédiat ni avant la saison de 
saut, jusqu à la traite s-.mante. ' ne m«-t In faisant la -duties pour les TONS DE RACE PIRE -ri v * brebis, enlevez tofi-
fdls par semaine, séparez le. gotwlets gobelets, emploie/, une chop!ne de --------------- ,<>s co,l<s q"- nc conviennent pas et

de traite d - t ix di ca *toI ••• re haque i" Not< -i- fermes expérimental» - •l!'' ‘ ’ ,un ^mp8 '
et lavez, les gobelets et tuyaux par- galion d « au Comme I ar Ion stérili- --------- 1 ' M'vra'-:<' et ce|,e ,,e la
(airement dans -•«• l'eau chaude alca <ante diinir .. graduellemrni a ute |a ■ - - raa !l'' :u
lme av-c 1-s brosse.-, p,eu! s lour- une auti, demi-fh pin- de la solution purt ex.ge une alimentation généreu- "r,- e; on état, «m ohii'-nt de
nies à - et effet Vous je.uv>-. - ratter n.èr- t<-u l,-< tt,.i quatre ours, s. et les meilleurs soin , paisibles et- me,llf*urs 1 '"11a1s '*n me,lant ''s

brebis «ai hw champ d.- trttu
un maximum de profit Ce n’est pas ^ur U* t'“’ avant la

X idez la vu ill. olution et faites «n i dire que les moutons de race de lUl 11 ' <n 'iu< 11,1
obtient un P . gros pourcentage' de
jumeaux l-ifs :tie les br-‘bis sont dans 
l'étal de ui t- le plus vigoureux Eli 
quetez UiuV les brebis avant la sai­
son d*- Inn. |a- meilleur moment 
jxmjr la lui»• - -i en automne Si vais 
avez des quartiers chauds polir les 

!' brebis ,i le agneaux, il v a ut, mieux 
>• faite v. nu I- agneaux de bonne heu 
8 re . dans le cas contraire mieux vaut 
r ne pas 1<- faire . <H. a trouvé égale 
S ment qu'un petit troupeau d, 20 
5 à 2*» brebis par loge vaut mieux

r qu'un troup.-iu ••••’"*):r-.- x 3«oi*-
( que les brebis entrent en quartiers 
i d'hiver, donnez-leur du bon foin de 
â trèfle bien fané Le meilleur foin est 
I un mélange de trèfle et de nul ( ilA>- 

| le). Donnez difi naV'ts hachés ^ rai 
son de 2 1-2 livre, ou •'< livres par 
tét. et par jour, jusqu à un mois de 
l'agnelage, et ajoutz-z-y de une demi- 
livre à une livre d’une moulée ( DM) 

SLp livres d’avoine, lof livres de son, et

Ki de tourteaux de lin) < et te mou­
; l*'f tiendra le brebis en état v ,g„-i 

Il ne taut pas que les bret.is 
^ * soient trop grasse*, surt.iu* à 1 épo- 

JPh^ que de l'agnelage < e sont b* brebis 

t r<>f> grasse* qui nous ont causé les 
plu* fortes partes. Avant l'agnelage, 
disons un mois avant, réduise» gra­
duellement la portion de navets, jus­
qu'à ce qu'elle soit entièrement mip-

m m *
Iruais an

■0-0------- culifjh! /à SL iisiv s online très diiiicilement 
éviter cet mv««vc;nicnt, lait«t> pass. : tuyaux 
de l’eau froide dans le bidon à 
vers if s gobelets de traite, dès 
la dernière \ aclie est traite et que le moms possible 1« lait et les bidons a 
lait est vid«l, niais tandis que

ENERGIE RKTROl VEK - L ap 
plication constante aux affaires use 
l’énergie, et si on ne prend pas

la lassitude et la dépression
Cela

Kn transportant la machine 
ira il un.- vache à l'autre et en hangvant 
(jne les bidons, ayez soin d exposer e.:

Les Devoirs 
d’une Mère

repos,
morale se font bientôt s-ntir

la l'air de l'étable

j* (0

En présence de nouveaux devoirs, de nouvelles épreuves, de chagrins, de 
déceptions, de surmenage qui épuisent ses forces, minent son énergie, usent 
ses nerfs, la jeune mère doit considérer que son premier devoir est de con­
server ses forces morales et physiques, afin de pouvoir élever et protéger le 
petit être qui lui est si cher.

Toutes les luttes qu'elle doit soutenir, sans trêve ni merci, pour l'existence 
de son enfant, les longues \cillées et l'épuisement cpii en résulte exi. - til <!<• 
part un ellort tel que tous ses organes sont continuellement surmené-,.

Voyez la durant 1 ■ ( ours d- s nu'' ! . v.i -.lie rminaLI -, p ml.mt que tout .nimur d’ 
repose cl.ms un profond Miimih il, s- u!,- < li • \ , ill , t une prière -Y-lève
de mandant ntl cul I protection «• . t>, i t vin- j fragile jMiitr l. qm I ,11, r -1 \. ,|, un
prête à s.i, rilier •*. - !- n -, a e u'-, sa \ i, .

i
I.ilu f .r; ! .!<• -mu • i«

*

M-'mc, lot-qu'épuisée. ( Ht- s’a soupit un instant. là un < te le n j 
i • t rc fmé. Au molli'Yr I>r tiit, vile le 1 - tête lotir, ie de sommeil, mii \, 
l.int d'un <i il in,|iiii t i IVLé C|u' Ile nime t.mt. ptiL elle n u,mi e dm- 
demi roiutiK i!. |tour réveiller à ch • qn le un . ,‘i i Inique .-on lointain, « 
.uipar.iv.ini ne set v. it «pià bercer s<-n -onuneil.

I -t :l -iirpn n,ou dans , < - o -n îiti,ut-, qu’aptè- < - - longues will, mu 
vunt de si près une maladie pénible et une longue convalescence, 
si pfilr, .-i faible, si n,rvun ' < nmluYn vm a t-il parmi 
U'ii -ou If rent, toute leur vie durant, des conséquences de cette j m'-i i« m !,• de 
Ml mit nage t

( ”i *t sur” i.
Mititf nir K organisin' 
fonctions normales.

Mles bidet. le- autre ustensi- tant que vous
les de la.une.

un
V lut ionà la vapeui oU 

et i. s n.ettre »l'eau bouillante

( . e o.t
inline*, n ' ri -,< « -

I %■ ■lleli
■I . i iiloiTK t»» là qu'il i I de la pills halite import.ou < l« 

et de In i, is 'liter jusqu'à i qu'il ait reconquis - 
Le < éli Lm■II*

I Vin St-Michelirt"*
*

? Le Cerisier Sauvée

tilF
eLie... i

tv. îs.ar « s jeune* mère*, le Ionique revonailuarl le plus puissant, le plu* 
rt ■ leur meilleur soutien. Il donne très rapidement des forces. abrège 
la mît- des», ner, pro'dre une wnsnlion de r« |S's. de bien-elre.de ligueur 
et de uu'r. Itw he en fer.en tanin « I en «tel* esse tieln h la vie, il donne 

V" sanp éehe. pur et abondunt. Spécifique del'épuisement nerveu», 
le Vin St-Michel nourrit, calm et régénère le* nerf . intensifie la 
nlwinrc nerveune,augmente le* force*.l'énergie et la vitalité. 
Uéif.ieux un goût, facile il digérer, économique et e fin are, 
c e*" le reconstituent nutur. I que devraient employer les 
j." ica m» r, .. Jea com ale scent* et toute* Ira personnes 

faibles, anémiques •• t nerveuses.

mm
Michelt* y

forme une aide prêt ieuse au Menthol, à l'tucalyptel et aux
autres ingrédient» antiseptiques et curatifs qui compostent le Sirup 
Gauvin pour le Rhum» !<< . oîté dans nos forêts Canadiennes et 
employé en infusions par les p emi-rs colons du pays, avec les meil­
leurs résultats dans toutes les alf-rtions de poitrine, le Cerisier 
Sauvage constitue un tonique p é« ieux des liroocheset des jioumo.is. 
C'est un véritable spécifique contre la Grippe, la coqueluche. les toux 
spasmodiques, l'asthme et toutes les affections de la Gorge, des 
Bronches et des Poumons.

0A

rtociiiT^'-1IL
j

Le VIN ST-MICHEL se prend à lu dose d 'un verre à i\n 
néant les repas < 11 Inique fois que le besoin s \ n fait sentir.

rmixi 1# Sirop Gauvin pour le 
Rhume est en vente 

partout à 2üc la bouteille.
L' J. A. E.GAUVIN55* -

<• - \ nuiavWMMmlrt*
MONTttKAI.

6 BxdVIN, T« iON â CIE, Limitée, V>l. A,-.. 468, St Paul Oue.t, Montreal,r .

î" A 11 !> >î IHtt'ti < <)., ■ Ma**., i,’Agent.i |mur les I tati-l'iiv9?

-m.4H6cof«aXroer sauvai
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LE CANADA FRANÇAIS ET LE FRANCO CANADIEN 7

Le Commerce des Cultivateurs •
»%%%

Feuilleton du Canadas Françaist
CASTDRIA;C#tU banqueeest Uut particulièrement dévouée, 

■•pula 64 ana, au commerce des cultivateurs.

Nous en avons aidé plusieurs à des époques très 
difficiles, et avons contribué à en conduire davantage 
encore, à l'apogée du succès.

Nous sommes disposée à vous accorder tout 
1 appui possible, tout en nous maintenant dans les 
coutumes légitimes des affaires de banque. Vous 
4Ue bienvenus en tout temps.

*
# $

:A

FIÎANC1NE» *
: #

$ I# Pour Bcbcs et Enfanta.
#

5 Les Mères Savent Que 
le Véritable Castoria

1 Thd^*ur, W Porte
Toujour la

frtmv«j!HU3fl Signature

ê
tPur < 'lande Monloryc. CASTORlüI i 0( :u> )
0

UP

Son imagination n’est pas unéanvie, s'atxuser, d'inv.-nt.-r des détails pour plus rim d<- la vie, ou supposait .fu­
mais plus active que jamais. II s'a- faire croire à sa culpabilité, espérant lenient à une pftbui subite de leurs 
gît, en effet, d'établir un s> st me d - qu’elle imait aussitôt cond o,m e, ex loues, à un tremblement nerveux il-

Etablie en IÜ64. défense qui égare la justice et échap écutée, et que ce eruit fini, qu’elle leui ma ns
retomberait, apres de si \iclente ridait leur âme comme il plis .il* leur

Il s'agit de bâtir un imbroglio ’é souffrances dans la paix éternelle, front qu'un rêve autre! us avait ef­
fleuré.

un échafaudage de mm songes qui d' L'agent de police qui avait cmpN t Quelques-uni* parai \aimt méditer 
piste encore les foudres du < ode. thé I* réussite de I affaire d' la rue >ur l’irréparable dé de leur rai

la- malfaiteur de profession ne s’en- des Chanoines, venait lui rendit- v!m• son elles se tenaient frileu eue n' 
nuie pas dans a cellule. Ses loisirs te, lui parlait cordialement comme contraetév iace<>utei<-s, blotties et 
et ses méditations sont employés à une vieille,connaissance, lu: donnait taciturne L-uelque unes étal -nt ha 
l’édification d'un plan de défont- des conseils h-tantes et palpitant*^, d'autres, <-n
strict, serre, habile, dans b-quel il n —Votre intérêt, disait-il, et d>* di catalepsie, gardaient uni r./ dit' < a- 
devra pas se perdre.,ni se contredire, u- la vérité, de ne pas éga er la jus- davérique

La vie est, en somme, une partie tire, et le tribunal vous sera tndul l ne très jeune fémur accourut, r«'-
d'échecs et lu prison n’est qu'une rc- gent. Plus je pense à votre affaire, garda le directeur en souriant,
traite nécessaire & l’élaboration d’au- plus je vois clair dans ce qui s'est —h- vous pienais pour un militaire,

passé, .l'ai des preuves certaines que je pensais justement à. ces pauvre 
Dans sa prison, le coupable exami le fameux Tétanos sur lequel nous ru- soldats <jui -ont îr la guerre 

ne tous les système de d'f«use qui réussissons pas à mettre U main, Et elle s'i-n retourna dans la soli 
lui permettront de se tirer d'un man vous a fait la coui II devait être tilde de sa tristesse 
vais pas dans lequel il est toml* ; il beau parleur, séduisant, et vous l a- f>n voyait de ces malheureuses qui

Le cultivateur qui ouvre un compte de banque et conduit prend la résolution d'être plus pru v<z écouté demeuraient immobiles, les yeux clos
scs affaires d'une manière pratique prospérera vraisembla- d™' • 11 v"“ — «"T •*.„ I"s -uppo.it,om d. at. a».»*- **«r* un «*•-. >uivUi v,

blemcnt. Les cultivateurs devraient se prévaloir de 1 aide de empioyi<. ju&.^ue-iâ . il i.» modiiie, la ver les épaule# 
cette Banque. Consultez le Gérant au sujet des comptes revise, l'ordonne différemment —t ous ne voulez

Dans sa cellule, Francine connût que vous reconnaissez 
les heu tes les plus tragiqu-s et les exactement ce qui s’est pas 

G. F. BOKIGHT. Gérant, plus désespérées qu une nature hu- tano«* vou< 3 fait placer cl *,
mainv puisse vivre sans succointier. (Josselin et, au-sitôt que 1 ^abitu 

Elle connut ces heures butes, mor- des de 1;. maison v,.us ont et farm avai-nt un visage contract- tourm-'n

IA BANQUE «s MARCHANDS
IfBureau Chef : Montreal. D V CANADA

sksê»1u,: . • «èf-aaæ:
lloilvi tlv Sut «-té à l.ouvr à U Succursale tie Si Jean

qu’un mauvais ...uunir
P» à sa clairvoyance

nébreux qui lasse bu jurés, d'établir dans |a paix souhaitée

s-viiur^1*
/‘un/*■* -!<r'é
si'iï't*'
,n • w ',

rr" v^f-

„f„SS—""

de- U*

LA BANQUE CANADIENNE 
DE COMMERCE

V».
;*
•£!

EnSIR EDMUND WA! KTR
C V O.tJ.D4VC L. IW»ident

Itt.V'-SIR JOHN AIRD, Gérant Général 

LL5. PATTERSON
Surintendant des Succursales 

des Cantons de l'Est
H V. F. JONES.

Usage 
Depuis Au 

«egggjsJ Delà De 30 AnsJ^FCASTORIA

Asst. (aérant (lénéral
$

très projets d'avenir - - - - - - - - - »«dU,ar-t«t

"VSSu
• Capital Verse, $15,000,000 Fonds de Reserve, $13,500,000

térpux et secret
nen die parce D’autres étaient en ex ta g*, les yeux 

que ,- devin- dans le vague, « nivn'es d'un songe 
Vc Té- mystique qui leur donnait un visage 

Mme placide et blême.
Près de celles-ei, d'*s malheureuse.

courants, des recouvrements et des prêts.

Hoeeurwale St. Jean, Que.

THt «CNT.UO CMIH»,. ntw »oaa CITY.

ncs. uoiies qui sc traînent pénible- libres, tous avez fait signe .u>: deux tdécomposé par 1 épouvante Leurs
yeux fixes, hallucinés, < latgis \o> - 

—Monsieur, <■ est odieux, c est o- aient des «ho ,s terribles, sans que
la souffrance intérieure

LA BANQUE NATIONALE tuent, qui s'attardent, qui languis- compères 
sent et ne se cousent qu'à regret V s
unes aux autres pour tisser d’mt rrm dieux ,t. me torturer de l.v te. s'C i'hoitvui <-t

criait alors la jeune fille. .]«* ne puis leur arrachassent autre chose qu'une 
Elle connut les bas fonds du déses- pas répétéi cent fois !., même Plainte intermittente, tauque -t gu-

jHur, les abîmes vertigineux oü la chose .l'aimais Mine Gossei • comme tu raie
I* nsie n aperçoit pas le plus petit une mère, je ne lui at jan i donu
loin de ciel la plus petite lueur d’e-s- que des preuves de ! affect loi. la plu- et elle traversait

dévouée et l'aurais voulu lu •*n du quartier-, en bai --ant les veux - ton
lié- que les secousses tx rrihles qu • Ile 

reprenait V per-- a'a:' subi- - ne IVuss -nt pas encore 
bien conduite dans ex- d-•marne placé .<

mfMtftfftftv #$#*++*++*******,*#*$*

FONDRE EN 1H60 DYSPEPSIEnables journées
VANTAI AVTOBItiK 

CAPITAL PATE 

KEMKKVK . .

. . fM00,000 

. . 8,000,000 
. . 8.10MOV

Si voua voulez ur. remede radical pour guérir votre dyspef* 
sic, votre gastrite, votre dilatation d’estomac, vos pituites, eto 
etc., prenez I#- • ti ‘ -1 te-

Francine n " nt plus les regarder 
Fs cours et les

pérance
K lie connut ivs heures tragiques o'u n<’r cent fois plus 

1 un sc sen écrasé par toutes les —l‘tenez garde.
% .L'Intérêt sera payé ou capitalisé senti annuellement au plus haut taux puissances malfaisantes du inonde, eu leur, Mme (lo-selm pour

oh l'on doute d« l.i société, d, la ius- tec ouvrer i.t raison L’él,nullement n afge de la ' i-1
tice, de soi-même, où 1 ou implore en nerveux qui l a secouée a eu inc ré Bicn’.-.t ut» chanson tlain , lan e 
vain le sommeil hostile d'avoir pitié, action File des momenta lucidi- Pat la voix fra « he d une eunv filh

itorisera « t qui débutait a ns

A NUS Itl HKAVX

C’est le meilleur guérisseur de toute personne qui so*JYr# 
de l’estomac.

Zn verte partait 60 >ou# x finit-»
r XV I-AONIE Nl'MIQ I n: < X X A V f l-jr-AI-. b 

I er.is. Vi: :-*a
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courant, payé par toutes lea banquet

NOI S ACCEPTONS LES DEPOTS DE $1.00 ET PLI S.
it u: Il , Bnv :• • * pv l»Mon l",ii .uNous avons des correspondants par le monde entier et nos MANDATS '• apporter un»* r«‘lA«hc A la souI:r.»n te et 

DE VOYAGE soGnt payables au pair partout
quand le médecin

une confrontation, prenez g • 1 elle !' 
\ près m >n entrée en cellule, '•'r.m î pourrait t ré s bien vous acc ave*

-■ rt sa patrie il est parti tail 
Ix.ar baltani attirant son ait en-

et au supplice de la pen- f :+

Notre bureau de PARIS (14 HUE AUBER) FRANCE, offre des avan­
tages exceptionnels au public voyageur.

Les virements de fonds, les collections, les paiements, les crédits 
commerciaux et les placements sont effectués en Europe, aux Etats-Unis 
et au Canada, AUX PLUS RAS TAUX

< a mai' la chanson ch.»:.ira.t aus 
si: a devnait lugubre comme un 

ira- la voix était fêl'e et les 
l.i rendan fit grelottant» La 
'..avenir' d, la vie s - tait

plu,leurs j iuvs aillant de ferme', que ses ; n s p-s
preu-

futvr d

ne ••'.ait demeurée 
dans la torpeur d'une pau .• i at u Dart ois, mai avec de terri

peut v»h que vous ne saurez pas 
Eli —Lee Dartois m ..crusent

re qui .i rte traquée, qui u en 
plu>, qui voudrait être .norte
n comprenait plus exactement pout —< est a-dire qu'ils , ni ce.
quoi dit avait et» enfertii't* dans ce dt fortes pr< ompiions. Vo 

^ lieu d u faut u . elle devinait qu'on votre façon d'être auprès di
g *11 « f 4 Ve# malt d’un crime et qu'elle «'au- te !•■ ch.ingement >' t..«t opvx
♦ V|| Y\ O moi I I Alip ni Q PP h D 1 me i'r"iv,° fourni* Uv loi "salt regarder autmw de
j Ljxj JJ* Ve llIvlllvUl 1I1CL1 vllv T
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• quel r iv. ni pa> n..t pin • sa il p..- .j.» • p. r }•..•' ..t p, 
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i© till
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. vous "le il 
mure uni* e 
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iOfcdi t »d<- d'-piiinév', de mani.i'iues, d'* 
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•n.1 acmit tie itlstessi
' tait mon père ’ 
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♦ ui. pihait * i%PI < ill- IlOrt 

Kilo n< pou'.ut 
qu'cllr • t.ut on prison que w 
lieui l.u .er.ut sin toute sa \ i 
tun- mvlfa^ahlt

t. r11■•• moi a-1 '
I

pendant qu an d<
U' aln>i 'jin- ;• ~ •inplot t ' r- parutions «h- tout e»i • -n pa n

bait su i l'hvibv i-n proie à un crise 
u qui la : t se débattu* X i appel d li­

ne bonne sieur, si > i. ni pagnes a* * ou-

ma'- vait <it ourui et aime qu e le 
uB' tait pas une ingrat '• i • ile était 

capable d’une pens e i t■ \»\ss«v
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Porte voisine du Bureau de Poste
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I extraordinaires. Elle lisait un accusation infainan cmpahl. 
te dans les yeux du p.aidivii qui lui Ii- lie aspirait api > U j ur où elle 1 1 '* 1,1 1 t a ra'!i:

so!'* il. force, l'eni : a n r>-tit sut un

I LOUIS HcNULTÏ, Geo. SI-GERMAIN, prop. aPPoi t.i t sa soupe, d. s soupçon in appr, et» lait 
jurieux dans les yrux de tous 
<pii entrai'Ut dans su n-llule.

dv l.i malade 
ceux I aveugle aspiie apt- .miî»re

l'v jour tant d' r< ar iv.t enfin 
Francine fut conduite ut sa

ban< où elle s assit 
( •minent m pas d» r la solhei 

ta'ion d'un speeta» le *•'. émouvant 
' tranp*. <i inconcevable A *

L. D. Marchessaulî.$ 'i *Elle n«' concevait plus l.i jiosLtdlit- 
dc vivre dans l'avenu
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Si. pai un pr.xtign-ux miracle, elle la vieilli* Séraphin» <:>-..din occupa • i-iss' sans : l"v,,v
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Iv poids de la triste-. -«• 
d’iiiH était salis botnes i lie ne 
lait pas ma'tresse 
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LE CANADA-FRANÇAIS ET LE FRANCO-CANADIEN s*u,t .w*. I* g . .1 AVRIL 1*1*#

SAINT-LUC ENLEVEZ LES CORS!SX IM III.XiSR
<

Mesdames. l.imdi dernier «*l eu Uni les fund Plusieurs amis et confrère* de vla-s 
railles d’Albert Pay an, fils de Yicio se de M Aditeii Poissant, du collège 
rin Payiui. décédé l'Age de M ans Saint-Jean, .sont venus ,-n congé, p»s 
9 mois Le sennv divin lut chanté s« r l'aprèu-tnidi de lundi étiez Mme 
par M le curé \ Xrbour, i> heu X ve Arsène ISnaaant Ce fut une fête

pour les collégiens qui retournèrent
L’Orpliisui a rendu la messe de l'cr- tsichant»ls d< leur voyage, 

ivault, sou.s |;1 direction de M L X 
IkHssonnault

Mme \ le loi lioissonftanlt était 
l'orgue

Les porteurs « t lient 
Vyr, Eugène 
May, Alcade Mongvau.

—Nous avons aussi le regret d an 
noncer !«• ü'ivs de Mme I U t o nous la gr«\< maladie 
mvau, nn* 1:1min Prvulx, armé di J os Dépeltea i. mère de M Alexandre 
manche matin. ^ l'Age de 32 ans lapelleau. \<m- formons des vœux 
Les restes mortels ont été tianspor pour son prompt rétablissement 
tés Montréal, lundi, et les funérail­
les ont eu lieu" mardi » to heures.

VALEURS ATTRAYANTESAppliques quelques guild s, puis eu. 
letes les rors douloureux 

mer ion doigts.N'oubliez pas que la
A uRS PRIX DK

Rendement de 7 à 0 pour cent.res
»

—Mardi eon est commencée une rô­
ti. tite qui doit se terminer dimanche 

à (“est M l'Ubbe («areau. du collège de 
Saint Jean, qui en est le prédicateur. 

MM Henri Espérons qm tous les paroissiens se 
1‘ay.ui, Camille Vrem feront un devoir d'assister aux ulfi

magasin de chapeaux de L'état de guerre est cause que des valeurs cana­
diennes de tout préiuier ordre, Industrielles et 
d'utilité publique, se vendent à des prix qui 
assurent un rendement de 7 à S* pour rent sur le 
placement. Voici une belle occasion de faire des 
placements. Les banquiers éminents déclarent 
que beaucoup de valeurs se vendent au-dessous 
de leur valeur réelle. Notre personnel statisticien 
vous renseignera sur le placement que vous dé­
sirez faire.

au

Mlles RAYMOND & GREGOIRE,
I!

A KU LIKU irs <iu matin et du soir 
—Vest

O »

avn peine que nous uppre 
de Mme YveJeudi, et se continue.

Nous avons les modèles des plus recenles creations 
et nous sollicitons votre visite. S \1\ I* Y AI EM IX l'as de douleur aucune. Appliquez 

quelques gouttes de Kreezone sur un
Jeudi dernier avait lin. l'ouverture V,r. douloureux; Instantanément la

douleur disparaît, puis vous enlevez 
complètement le cor. Oui. c'est ma­
gique.

l ue toute petite bouteille «le Krw- 
d<« zone, ehez le pharmaeleii, ne coûte 

qm- quelques sous, mais suffit 1*1 en­
lever tous les cors durs ou mous ou

Thornton Davidson & Co.en l'église Saint- Ihins 
Lee porteurs étaient MM Emile 

Delisle, Alfred Ménaid, L \ Bois- 
sonnault et T Morin, maire

Mlles RAYMOND 4, GREGOIRE,
Q rue Saint-Jacques,

des <Juarant< !leun*«, 
roisae M. I, eu ré \ Arbour, curé de 

deux s*tint Biaise, officiait, assisté de M 
l'abbé Emmanuel l'harlebois et 
M l'abbé Armand Verrier, professeuis

en cotte
Membres de la llourse de Montréal.

Immeuble Transportation, - • MONTREAL.SAINT .IRAN Lu défunte laisse son mari,
Mlle Wile Vroulx, de Mont­reurs

... réal et Mlle Bernadette, de Nashua,
OOOOOOOOOOOOtOOOOOOQOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOv NU. et deux frère* la-s deux (am il ;IU d* ".lint-.lean, comm,- du <,.Ux entre les doigt* de pied et les

(Te et sous <! acre Les vêpres ont été callosités, sans douleur ni irritation
Krce/.one **st une découverte sen­

sationnelle due il un génial chimiste 
de Cincinnati. ("est merveilleux

PlWPiafPOIr-.e . ln3lrV'-: 3f ,|les voudront bien agree nos sincères 
sympathies

—MM Arthur Ben eau et Robert 
Raillargeon. de Saint-Luc, étaient on 
visite chez M (lustave Dcneau, 
manche dernier. t

—Mil* Roy. de Saint lean a passé M 1 ;lM>v 
quelque» ;ours chez. M Alfred Mé- Napierville. a 
nard, boulanger concouru h M le curé, durant

—M Hector Morin, fils de M. le <Juarante-H* ires
mure Tamrède Morin est de retour Lundi matin. > » ht heures, ont eu Depuis quelques semaine» il avait r?
dans sa famille, apr** avoir suivi un ,>n WM,‘ les impos.m pris de l’ouvrage .» M compagnie d.

• traitement a Hôpital SamV.lcan II u's Binéraili.s .!«• M Alexis (irégoire. Pacifique Canadien, comme employé 
est parfaitement rétabli. ex-maire de cette paroisse 11 y a- au fret Lundi, alors que soi: travail

va it foule <1 paroissiens et d'étran était terminé dans la voir le cette 
gers Le défunt A succombé après une compagnie, ii K’amham, i-. t.iharq'ta 
dizaine de • :rs de maladie, peine sur une locomotive qui s vu allai■ 

de M le eu: lMibuc, officiait vers la station, quelques pieds plus
La choral- d» Saint-X alentin, diri loin Alors que cette locomotive était 

l A Verrier, agent du encore en mouvement, i-n croisant la 
Edmond <; T R à Windsor Mills, 0 chanté rue de la gare, M Leduc en sauta 

la messe dis morts de Perrault. Mlle dans l'intention de s’en aller chez lui
A cet endroit, il y a plusieurs voies 

Il d'évitement, et à l'instant même ou

Nouvelles d’Iberville chantées par V l’abbé Brunet 
Xcndredi et samedi, les officiants 

étaient M le curé Vouvretiv, de 
jj. Saint-Paul « t M le curé I.évesque, de 

Lacolle

LAVEUSE 
électrique ®
à $70.00 1

g
A-0-0-0 — 

KXRNH \MJeudi !,• 27 mars, avait lieu, dans — T'Organisation du comté d’iber 
la salle paroissiale de Saint Athana- ville monument Laurier”, continue 
sc. un ’ris ',,|i euvhre-c.invert organ son travail à l'effet d'élever dans la 
s. pai le Ihunes •'.* Sainte-Anne, et ville d'Iberville, un monument à <n 
qui, de l'aveu de tous, a remporte le Wilfrid Laurier de regrettée mémoi- 
euctès b plus «s latant Nous devons re Contrairement à ce qui fut .*n 
féliciter Mesdames M Demers et l> noncé, la semaine dernière, M .Jo­
urnal- qui est dû pour la plus », ph Demers, M V, prononcera un 
grande part le frat-.c succès de cet U* di.**ours à l'issue de la grand messe, 
soirée il '-»t juste de dire qu'elles dimanche le 11 courant Des mesures 
furent très bien .«•••condées par leurs ont été prises aim d assurer le succès 
compagnes la-s candidates pour la de cette assemblée 
vente des bille*- ont su prouver qu - — M Ernest Thuot, membre du co-

gs
V 'lis Quel let, v Kaire A M Stanislas Leduc, autrefois fro- 

•içalemmt prêté son magier et beurrier, do Farnha-n viril
les de perdre la vie clans «j«s encans*»?- T 

ces bien tragiques I lie chance exceptionnelle tous '•/ 
est offerte durant SU Jours, de tous g) 
procurer une de ces Intenses que * 
nous tous tendrons au prix eoù. ~ 
tant.
Ecrit ez-nous pour eatuloirues et 2.' 
renseignements.

*

flr
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Rapid Tool A Machine Co. |elles étaient de hvnr.es vendeuses, en mité central, a été choisi pour s’occu 
disposant
leur avait confié- Ces candidates é-corps musical 
taient Mesdames .1 Déni court et !
Bernier

Mademoiselle Berthe t'ourville,
de la réorganisation de notre Montréal, est rentrée en ville, après

un mois passé à Napimille, l’hôte K'1*' par M 
I n outre d’un orchestre, qui («me- (les famille# Deslauriers «t 

t tonne déjà à merveille, nous aurons 
La partie d. cartes fut très plai- une fanfare, qui rehaussera l’éclat des 

santé et les prix é:aient plus que fêtes qui seront données dans les di-
nombmix \ |a tatile «l'honneur jou verses circonstances
aient M le turé Cormier. Mm,- éîiard. —Ix- président de ‘L'Organisation

du romt'- d'Iberville, monument Lau-

$mdt- tous l.-s billets qu'on per LTD(//■
Département des vente».

' IKK R VILLE.
( a-f. r PeeUU 121 Tell Bell 20.

ja/aeja/ameiiParé
—M et M me 

ville, étaient de passage 
Point « t ("hamplain, «vs jours 
nier s

Kd Paré, de Napier- (*ôté était à l'orgue.
Le défunt était âgé «le il ails

der- laisse son '-potisc née X irgiitie (iuay, il sautait, un convoi s’en venait A 
six enfants dont 1 aîné est âgé d<‘ 13 toute vitesse et le frappa La pau- 
aii< et le cadet, de 2 ans son père et vre victime fut morcelée de la plus 
sa mère, t:ois frères et deux sœurs, horrible façon . il eut le corps coupé 

Les porteurs étaient MM Pierre en deux tronçons , t ses membres fu­
I toucher, Ca'-xie 1 toi vin, Jos Itoi*- rent projetés par morceaux danc tou­

t's imposantes fun«- sonnault, Télosphore Langlois, \r- tes les directions
M lx-tiuc n'était Agé que de 35 ans,

La it. S. Marie-Justine, du cou- il laisse une femme et «les enfants 
de (sainte-Anne, Lachine, bdie- 

sœu- du «I- funt, assistait aux fund

à Houses

M et Mni« I. P Deslongchatnps 
M P abbé HHv.tl su* conduire, avec ner", Son Honneur le maire

-----------------------—---------------------- -----------

SAlNT-OREOOlUKVon-
lv tac; q.ii le distingue, la partie de tant. insistera auprès des échevins de 
carte*- et !«■ concert N*>us eûm,s le notre vill»*. p«>ur que des embellisse- I.e 27

qui ment s soient fait- au p.irc public de cette paroisse
gra- la rue Stevenson, dès que la tempé- tailles de Mm. Napoléon Dextraze. thur xraj,a, et \rsène Mouchard

< n«e Adé-lma Plouffe), décédée à

#courant. avaient. lieu, en
plais;; d entendre Mme Li sieur, 
nou- charma par -<-n chant si 
vieux et M T (L.yette, dan- une dé- rature sera favorable 
clamai iim qui Lui mérita un rappel

Soyez prévoyants
—M Lrncst TTiuot s'est mis ;* l'o-u- Montréal, après plu»i« urs semaines de Vl.n, 

Mesdames M Demers. \'e fi De-vre, ces jours passés. Le comité de maladie Elle laisse pour la pleurer, 
mers K Marcel. F (loyette, obtin régie de la fanfare est • lu M Ernest un époux inconsolable et sept jeunes ral||vs 
rènt un véritable succès dans leur Thuot en est le président Le pre- enfants dont un bébé de quatre mois

( Suite à la 4ième page. )

PACIFIQUE0 CANADIEN
TRAINS mVR MONTREAL

Moïse » a qu'entrevu la Terre Promise. Il n'a pas vécu pour y 
Ce fut ausifl le sort de tous ceux qui ont toujours remis

Ia-s Fores' er- Catholiques, dont le 
IH- nombreuse» offrandes spirituel (p.,-unt était membre assistaient en 

été offertes par les familles
entrer
A plus tard l’achat d'une " cuisinière électrique."

Renseignez-vous auprès de ceux qui connaissent 
lotis pins de lâO elients satisfaits, dans Saint-Jean et Iberville.

Commandez de bonne heure.

comédie, et les rires qui fusaient de nner exercice avait lieu à la salle de 
toute part prouvèrent à ces dann - ' l'Union mu»i ale", dimanche der- les ont corps, avec bannière H insigne*, ou- Départ de Saint-Jean 

Ploufle. Ih \i raze, Sansou, > et au- vraient le c rtège, suivis des familles 
—Le -s retain . M le docteur Oscar très parents et amis. 1 ne magnifique <;régoire et Cuay 

de préparer cette pièce Laberge. est entré i-n correspondance couronne « n fleurs naturelles a été- \os gy, -»atbies A la famille en
Los officiels «J. I.i soviet/ dec Du- a'ec me.»<leurs les curés vt les maires déposé sur la tombe par M et Mme 4

mes de Sainti- \nnv -ont** présidente, de» diverses pavoit-srs du comté.
Mme M D ni, r- . 1ère vit «-présidente. I-e programme qu'entend suivre hes par
Mme A I.arivtère 2, vio- président "L’< rganisation du Comté d Iberville, marne

trésétrière, Mme D monument Laurier" est prcsqu'entiè «hes, composé^ d* fleurs, symt>oli-
-,int les P ,tns de la regrettée dispa- 

e* autres encore par M
Saint-Jean et autres pâ­

tiqu'on appréciait leur talent Mme A nier 
Larocque avait bien voulu -e charger

7.42 a m.—Tous les jours.
9.19 a.m —Lundi excepté.

11.13 a.ni —Dimanche excepté.
5.42 p.m.—Dimanche excepté 
8 04 p.m.—Dimanche excepté.
8 38 p.m —Dimanche seulement. 

TRAINS DE MONTREAL 
Arrivé à Saint-Jean —

9.30 a m.—Tous les jours.
10 21 a m —Dimanche excepté.

5.42 p.m.—Dimanche excepté.
7.55 p.m.—Samedi excepté.
8.55 p.m —Tous les jours 
A LA HERO E, 117 rue Richelieu.

Agent d. s passager». Saint-Jean,Qué.

Nous comp-

Ci. Raymond, dv Saint-Jean ; des ger- 
les familles Plouffe et

—On appieodra avec regret la mort
de Mme Lou is Poulin, de cette

irvenue dimanche, a l'âge de
Du­ pa- Southern Canada Power Co. Ltd.

SAINT .1 KAN. Qué

tablette de fleurs blan-une misse, 
i ansMme \ r„*é 

Gerxais secrc'aire, Mme .1 l^areau renient trac li u hier, à 0 30 
•ii présence d'une foule nom

l.e service a eu 
heu res 
hreuse

(tau-rue, 
liner, dvNouvelles de la Campagne ISe du corps a été faite, au 

par M. In i ur*- Duhin
rents La

si cruel cm: nt ép:ou 
vniuathiques IA la famille 

vée n«>us ifriins nos 
condoléances

—l e 2't mai- Mme Floride I alan 
ne née Vstomette Saint-t»< rina r fai

domic. :•
CVsr •! l'abbé Joseph Poulin, fils 

de la •
MM !•

vertu la police, qui fait ac* mlletm-nt 
d«s recherches 

; a causé ,in vif moi dans toute cetv r-

LACADIE inte. qui h officie assisté de 
t>hés Georges Garant, « tir» de( e vol auda< leux i

d .ipprendreN. >tis regret? ti­
mer’. ■> M me Retm Moreau n*;e lié gion

«oop e. N. Y neveu ,1, la défunt»* 
et Du1 curé d»* la paroisse.

M iré Arbour, !«• Saint-Biaise.
à Sabre1 m s. le Parrain M Paul-Fmile Saint-Oor- assista i au choeur.

'! M II rac* L'H* ureux, époux de Blan 
vive a vu U-u lundi dernier, à 10 heu- (.jlP Tremblay, et fil- de
re*. en l'église paroissia’e en pr*:—n- L'Heureux. d« cet te paroisse ; c u nouveau-né 
ce d'une nombreuse assistance l»es font * tait âgé de

tombé a l'appendicite 
de maladie

charsait cadeau ,'t son époux d'un
(îvorgt - Xlb.in Emili m»>di dernierne Fontaine d' * d«« —Nous uppren**r.- avec douleur 

après quelques arrivée lundi
ia ruant b* '%•

1 hôpital Saint Jean 
jours de maladie seulement main , marraine. Mlle Marguerite A l'or, ue tenu par M le notaire T 

M \rsi ti Saint-Germain one e et tante du liras-, : de Saint-Jean, le dîneur de
« liant la paroisse, aidé de confrè- 

2j ans et a suc —Nous regrettons d'appr«-ndr ia res I* paroisses environnantes, a
après S o ir, séneu-e maladie de Mme Joseph Jéré- chant- i messe des morts, de Per­

mit* Bessette et formulons des vœux rault M L.-O Perrier, de Saint-Jean,
dirigeait et a chant* . à l'absoute Jesu 

—Mlle P Brault. de \V<>* ns- -vket, c-t Red cm [J or, de Mozart. A l'offertoire.
Il laisse une épouse et un hé- Pn visite pour quelque temp* chez m ]e % taire Brassard a chanté Pie

Mme Magloire I*educ qui est arrivée Jvsti ,d« Gounod et. après l'absoute,
\<»s ptofvncbs sympathies la la- récemment pour demeurer parmi nous |e# "Adi ux", de Schubert.

—Mlle Clara («bnntm, d Iberville, Les porteurs étaient MM Sylvlp 
était, dimanche dernier, 1 invitée de Bouchard, Anatole Bouchard. Liguori

A
familles Fontaine et Mor au assis
t aient nu grand complet

La levée du «orps a été laite au «t|r #1Son -ervtce a eu lieu ce matin, a f* pour son complet rétablissement 
miellé d* M Moreau, par M le curé heures, en ! église parois,i Me de ! a 
Cloutier Le servie* a été chanté par Cadi«
M l'abbé Mandeville assisté des a:v b*; dv *> jours 
b<-s P I) Labrèch . c ré de Not. «-
Ihime Auxiliatrice de Sam- ha', mille 
comme diacre et Clouter. cur" de « s>.- ———0-0-0

<La« adw. cornmi -ous-diacre 
Le chœur de chant de ia paroiss 

était au «••mplet e’ a voulu témoi­
gner d* s.t vmpatl.iv pour M Fontai 
ne, son
la mes.se harmonisée 
Les chan’eurs étaient aidé 
eur.x confrères des parois»»* 
lx*s soliste-, 
gnon, Ch s I> gagi •. 
deur. I>t P
berland. Il Sain’ Jarque-
Dupuis et \l fi.ilpé de Sam Lu 
I. '■) Pm ** r. d«* Saint I • m, 
figeait le hœur a « hai.t : 
toire un Pie •« u. «F Xub* a ‘ *V '

Poulin, xlfred Rémlllard, Gédéon Ré-Mlle Eugénie Sansoucy 
0-0-0

3
.1LAPRXlRIE mil lard * t Joseph Garant, tous neveux

'le la il-Junte.
M Pierre Poulin, de Saint-Jean, au- 

tr** nw.i) de la défunte, conduisait le 
deuil.

i

SKlT

HENRY X II JJ:
A I.aprairie. -eudi dernier, est dé 

malt re-chant rc en chantant céd* e Mme Domina Dulude I née Emi­
le Pc r eau It lia Bertl aumv. à l'âge de f»l ans, a . tait en protnenad'*, 

de plusi près quinze jours de maladie

iV I
M le sénateur fiénard, «le Winnipeg, 

dimanche der­
nier. chez sa mère Mme L'«*n Ré­
nard

-eu b* iflans le cortège, nous avons remar­
qué bon nonîbre d'étranger# parmi 
lesquels MM. Stanislas Poulin, C. R . 
T. Brassard, N. P. L.-O Perrier, de 
Saint-Jean; Oliva et Adélard tiran- 

Mni Henri Gervai-, ainsi que scs g, r, d»* Winooski. X't.. Hec tor Martin, 
trois iillettes, sont d*- retour d une de Montréal; L-V. Moissonnault et 

en promenade aux Etats-I n s, chez le virlc Gagnon, de Saint-Biaise; Henri 
pi re de Mme Oer'ais, M Toussaint Hébert et Arthur Bi* aillon, de Saint- 

a Lapraine, a- Penoit. Mies sont ««chantés** de leur Paul; hr H Kthier et plu leurs au-

/voisin* s ment Ses funérailles ont ,u lieu 
tuient MM ! ucmi fin ^aint-' -mstniil, samedi, au milieu 

! le. t r Dextv i d'un grand n ombre de parents et d a 
\ 1. Ceux r, D t'iiam nus Mme Duludv laisse pour pleurer 

Wil.r 1 -a perte on nu ri M Domina Ihilu 
M de. et deux filles

o-o-o
SAINTE X\ HI N H

A PEINTURE POUR TOUT USAGE 
Intérieur et Extérieur e

il 'll Nos sympathies à la famille 
a 1 offer deuil

I
V T"> TEN n’améliore autant l'apparence intérieure d’une maison, 

Xv que des chambres bien peintes. Quant à l’extérieur, la peinture 
embellit et conserve en même temps.

Rendez votre maison attrayante, mais faites-le économiquement. 
Protégez et embellissez la avec une peinture durable autant que jolie.

79e', Blanc dr Plomb Pur 
39% Blanc dr /.Inc Pur

IHr; Peinture Pur

i—Samedi envoie
h s “Adieux ' de <rhul.ert, à l'absou- valent lieu les funérailles de Mlle An promenade
V Mlle Emilie Bouru»-,t 'tut tomette Michaud, autrefois de cette —M et Mme .losaphat Rhœnix, de Les Dames de Sainte-Anne *(aient

par#.iss( dévédi-e à Montréal à l'âge Saint-Alexandre, étaient, dimanche, porteuses d’honneur, 
las p..rieur- étofent M *! < ha- l a de vingt ans. Ce matin a été chant*'- en promenade chez M A D Phénix Lui urvivent s<*n époux, âgé de 

rneque. Philippe Toupie., „ ; -, a, ie Mine « ta-.V.n I/tournvau —M Arthur liobidoux, de Granby, ‘«| ans six uls. MM Maxiiniu, Pré
p bon se L llnirt n\ Isa ic IVrtmaume née Flore Coupai, décédé* <l y a quel-est actuellement en visite rhev MM déri* Guillaume, Xiste, l'abbé Jo- 
Xmedée Brault et \lcide Deland 
On remarquait dafir, l'assi*-t,«n e MM 

.1 H Lang vin, de Saint-Jean . J os vées 
Oaudrcau et Mme Azane Marsan, de 
Montréal Emile et \ldéi Poissant.
Théodule Ménard et Edmond Bros

très

eI orgue

■B-HLa Peinture »

ANGLAISEJt.seph et Napohon Larnarie seph Poulin, curé aux Etats-Cnis, et 
est revenu^ Ixïuis Poulin, de Saint-J. an, et quatre

ques semaines, à Lapruirn*
Nos sympathies ;,ux familles éprou- —Mme Oliva ("louâtre

La peinture B-H, qui dure des années 
sur les surfaces extérieures, ne saurait 
manquer de donner satisfaction dans la 
décoration intérieure. Ecailles, pelures, 
fissures, tels sont les ennuis que vous aura 
causés l’usage des peintures communes, 
et que vous ne connaîtrez pas, en em­
ployant la peinture “Anglaise” B-H.

Lorsque depuis longtemps les peintures 
ordinaires auront besoin d’être renouve­
lées, vous contemplerez avec satisfaction 
la surface unie et brillante produite par la 
pcinluic “Anglaise” B H.

enchantée d'une promenade à Granby, filles, Mme Vve Arthur Corl^tre ( née 
chez son pete,. M Régis Bonneau.

---------- --------------------

AutVM Produit. HH' 
dont noue somme» Here 

Pour Uni Intérieur
“China la* I a-.u» de I h,n». Ir 

• parfait verni» temtute.
Pour prendre le toit 

é-einiure» e UarUrauo H-H, ru l'J 
nuances.

Pointure B-H pour parquet dot 
perches

S'emploie pour le» parquet», le. 
plafonds et le» partir, rip-**,-,
aux Intempéries.

Peur plafonds et murs en plâtre
•'l-resconette H-If peinture A 
l'huile * tons niais.

Pour fln'r un parquet 
H-H "Floorlmtre ' excellent pout 
parquets Intérieure.

Peur lee bâtiments 
Prtnturr Impérial " pour ,t.n

Hcrméline) . Joséphine, sœur Saint- 
Frédéric, du couvent de la Miséricor- 
d# M.iriv-Ixiuist , sœur Sa.nt-Timo- 
théf, dr Green Bay, Wisconsin , Mal­

M Albeit Gi.a-id, âz»- tic n ans vina, Mm«* Oliva Granger, de Winoos

—Des conférenciers agricoles vien­
dront à l.aprairic mardi pour don­
ner do conférences sur la culture de» 

au fruit- et la maniéie de mettre les
MONT SAINT II II. \ IRE

wau, d- <amt-laie. et plusieurs
tre-, Miiiis J. B. Rémi Hard et < fruits eu et m serve* Les messieurs et
Larocque ont fait la col lee te p* ndant |,s Manies ,mt tous invités k y assis- citoyen bien c«»nnu et fort estimé de k>, Vt 
l'office. ter cette paroisse, est mort, ces jours Nos sympathies & la famillt

Nos sympathies â la famille -Mercredi, dans le rang Saint- d,rT,M*r8' victi,rM1 d'un d«'
4J

——-0-0-0 —
M \ RIE VILLEtravail 11 était & décharger des bil 

^ lots à la gare, lorsque l’une de ees 
lourdes pièces de bois de déplaçant 

‘ le frappa sur le côté, le jetant 
terre, inconscient On lui prodigua 
les soins nécessaires, mais inutile­
ment . et il mourut quelques he.jrcc a
prè ce déplorable accident

—Et s voleurs semblent se répandre Lambert, M. I.ugène Gravel, cultix a
juge teur, vendra son stock d'animaux 

à de ma<-fi mes à un eue an public.
dit que M Gravel s’établira

dans nos campagnes, si l'on en 
par Faudaceux exploit accompli 
la caban ■ à ucr* de M Rénu Deland, nous 
de Laoadie Ce dermvr travaillait a probablement dans la ville de Saint- 
sa cabane k autre, kfsqu'il vit entrer Lambert

Ihmanche prochain aura lieu, à la 
par sal*p des Chevaliers de Colomb, une 

grande assemblée pour discuter les in­
térêts de la société, et l'initiation de 

IVilnouveaux membre 
nombre »ont inscrits Nous aurons 
dimanche pnxhain Iteaucoup d'étran­
gers des villes environnantes ; blen-

"" grand
au (ti«ûa,<* M *- • lu! iituittilila a .« pùü

vei* l'aider \vant que M Dtdafid eût bert. ainsi que M Eugène Lamarre, 
temps de répondre, un autre indivi- professeur à Montréal, étaient de pav 

du masqué et

*•! l'iiiiüeu Au,un, de >aiut-l.am

BRAN DRAM HENDERSON♦
SWAV TON>—••»• —£«t I* ,-a* itou» «iiinamie- del met venue a tous.

—On noua annonce pour samedi et 
dimanche prochains, une série de. vues 
animées qui durera dit semaines, au 
théâtre National. M F Giugras, pro-

•**•«*» t
NIWttM MAXpropriétaire avec r assistante du pre 

mu r arrivé Ils le fouillèrent et l u Laprairw, 
enlevèrent une somme de troi*1 cents

•I—M O I.efeb'rr, maître* liantre a 
était malade, dimanche

L'épouse de M I/on id a h Lemaire, 
maître bouclier, née Alice Dalpé, une 
fille baotisée Marie-Kose-t'Iatre-Solan* Orner F. Massé, Saint Jean, P. Q.dernier Ce lut M l’abbé Valois, vi

-- k r,mpUs* iu ,m.„.„m X „ Mm.. Mlur< _ „m

i".r: h;;z™r?'uzrm’'r,u h J™' =-
i

i

cinéma, de la maison I* et lié. iJ

17481913


